
Symptômes
L'ACTUALITÉ

Divers symptômes apparaissent en
Suisse, en ce premier mois de l'an-
née 1938, qui ne sont pas très fa-
vorables en somme à la majorité
gouvernementale actuelle. Avez-vous
remarqué , en particulier, l'impor-
tance de la dernière élection au
Conseil d 'Etat zurieois où le candi-
dat socialiste, l'a emporté , à une
fai ble majorité il est vrai, sur le
candidat des par tis bourgeois ? Fait
lignificatif assurément , car si la vil-
le de Zurich est socialiste depuis
quelque dix ans, le canton étai t, par
contre, demeuré solidement aux
mains des partis nationaux. Le gou-
vernement qui compte sept membres
en tout, en aura trois désormais dé-
pendant de la deuxième internatio-
nale ; c'est la marche progressive
vers la majorité...

A Bâle, même chanson ou a pe u
près. Là, le Conseil d 'Etat est déjà
composé de quatre socialistes contre
trois bourge ois. La réélection aura
Ueu en fév rier et l'extrême-gauche
avait pensé tout d' abord procéder à
des élections tacites pour maintenir
le *statu quot. Les nationaux se sont
décidés pou rtant à aller à la bataille
en présen tant cinq candidats. Il y
avait eu auparavant , toutefois , une
démarche assez curieuse des com-
munistes visant à la formation d'un
véritable Front populaire sur le mo-
dèle fra nçais (ou l'ex-modèle fran-
çais !) allant des radicaux aux p ar-
tisans de Moscou. La manœuvre fu t
heureusement déjouée ; elle reste
pourtan t caractéristique de l 'heure.

En vérité, alors qu'en Suisse ro-
mande, à Lausanne et à Genève, les
électeurs se sont dé barrassés des ré-
gimes socialistes, il semble bien que
chez nos compatriotes alémaniques,
dans les grands centres d'industrie
tout au moins, un mouvement con-
traire se dessine et l' on envisage-
rait volontiers dans certains mi-
9éa^^untfv'c'onceritration à gauche
comme base de la politique à venir.
On sait que, dans les campagnes, le
mouvement jeune-agrarien y est de
plus en plus favorable. Chez certains
radicaux, le ferment jeté par M.
Stucki n'a pas été sans lever non
plus . Et un groupement, comme ce-
lui des Lignes directrices, travaille
fortement à rassembler, autour de ce
programme, toutes les volontés pos-
sibles, associations professionnelles
ou simplement politiques .

C'est là un fait d'évidence qu'il
faut relever, croyons-nous, à l'heure
actuelle. Mais le Conseil fédéral est-
il pleinement conscient de cette évo-
lution ? Sans doute, mais sa politi-
que un pe u flottante donnerait à
croire qu'il ne voit p as bien quel
remède apporter pour empêcher
l'aggravation de cet état de choses.
A son défaut , ceux qui se réclament
encore du fédéralisme et des notions
traditionnelles de la patrie suisse ne
devraient-ils pas tout mettre en œu-
vre, non p lus pour se cantonner dans
un rôle stérile d'opposant , mais pour
procéde r à une revision des valeurs
sur lesquelles ils vivent, revision que
les circonstances nouvelles ont ren-
due nécessaire ? C'est la seule chance
qu'ils ont de résister valablement et
durablement à la marée montante de
l'extrême-gauche en Suisse alémani-
que et à l'envahissement, par elle ,
des champs d'activité demeurés en-
core en leur puissance.

R. Br.

En marge de l'affaire du notaire bernois Haldemann

Le notaire bernois Haldemann qui s 'était réfugié à Panama après avoir
détourné une somme de 155,000 fr. est rentré en Suisse et s'est livré aux
autorités à Berne. Voici Haldemann (à droite), lors de son séjour à
Panama sous le faux nom de Lauri , et en compagnie du consul suisse

Des inondations ont sévi en Belgique

A l'intérieur d'une maison, à Wasmes, le niveau de l'eau a atteint
la hauteur du mollet d'un homme

LA REFORME ALLEMANDE
5ii ASSURANCES SOCIALES

Sous le règne  du n a t i o n a l -s o c i a l i s m e

Les méfaits de l'étatisme sont les
mêmes partout et il n'est pas un pays
où les citoyens ne doivent , en fin de
compte, payer les prodigalités de
leurs gouvernants.

Le peuple allemand, dont les mi-
nistres peinent à remettre en marche
la lourde guimbarde des assurances
sociales, mise à mal par l'inflation
et plusieurs années de crise, en fait
une fois de plus l'expérience.

L'erreur fondamentale — qui fut
la crainte des responsabilités — est,
du reste, de beaucoup antérieure à
ravenemënt""3u " nahohal-socialisme
qui fit là, croyez-m'en, un héritage
dont il se 'fût bien passé. Les assu-
rances sociales allemandes, ne l'ou-
blions pas, furent les premières du
genre et servirent de modèle à dif-
férents pays. Ce fut Bismarck lui-
même qui les créa dans les années
1880-1890 pour tenter de ramener
au bercail national les ouvriers que
le Kulturkampf d'abord , les mesures
répressives contre le socialisme en-
suite, avaient dressés contre la cou-
ronne.
Sous le régime de Weimar
De cette épotpie lointaine jusqu'à

la fin de la guerre, les assurances
marchèrent comme pouvait marcher
une institution aussi touffue, aussi
obèse, c'est-à-dire ni trop bien, ni
trop mal.

L'inflation leur donna le coup de
grâce.

Les réserves accumulées fondirent
comme neige au soleil, alors qu'il
fallait continuer à faire face aux
obligations anciennes et principale-
ment assurer le service des rentes.
La secousse fut particulièrement
rude pour l'assurance-invalidité —
l'une des plus anciennes — tandis
que l'assurance-rente des employés
et ouvriers, de création beaucoup
plus récente, s'en tirait sans trop de
mal.

C'est à ce moment qu'une refonte
complète de tout le système des as-
surances eût porté le plus de fruits.
Mais les gouvernements qui se suc-
cédèrent alors reculèrent, les uns
après les autres, devant certaines
mesures forcément impopulaires.

On se contenta de parer au plus
pressé, s'efforçant de couvrir les
dépenses courantes par des recettes
correspondantes, mais sans s'atta-
quer au déficit technique, qui s'enfla
d'année en année, pour atteindre la
coquette somme de 17 milliards de
rm. dans la seule assurance-inva-
lidité.

Les premières mesures d'ensemble,
prévoyant une simplification géné-
rale et un nouveau mode de couver-
ture des prestations, ne furent intro-
duites qu'en décembre 1933, c'est-à-
dire peu de temps après l'avènement
du national-socialisme.

Ces mesures prévoyaient, entre au-
tres, la transformation de la parti-
cipation du Reich en une rente per-
pétuelle et une augmentation de 2 %
du montant , des cotisations, étant
bien entendu que cette dernière
n'entrerait en vigueur que le jour
où la diminution du nombre des
sans-travail permettrait une réduc-
tion identique des primes de l'assu-
rance-chômage.

On obtint ainsi une amélioration
marquée de la situation, améliora-
tion qui s'avéra toutefois insuffi-
sante et qu'entend parfaire la nou-
velle législation que présentent au-
jourd'hui les ministres du travail et
des finances.

Les caractéristiques
du nouveau projet

De ce nouveau projet , retenons
simplement que la structure et les
buts de l'assurance restent tels que
les avait voulus Bismarck, mais que
le principe de l'étanchéité des
caisses entre elles est abandonné au
profit de celui de la solidarité qui
est à la base de tout le mouvement
national-socialiste. Et c'est encore la
caisse d'assurance contre le chô-
mage, la mieux en selle actuellement,
qui fait les frais de l'opération.

Alors que pour les seuls buts
qu'elle poursuit une cotisation de
4 % % ¦ suffirait amplement , le taux
a été maintenu à 6 % %. Mais l'as-
surance chômage s'engage à verser
une partie de cet excédent aux cais-
ses moins favorisées. C'est ainsi que
l'assurance invalidité recevra une
part équivalente au 18 % de ses pro-
pres cotisations, soit 200 millions
de rm. environ , et l'assurance rente
le 25 %, soit une centaine de mil-
lions. Ces 300 millions de charges
nouvelles n 'absorberont toutefois
qu'une partie des excédents de re-
cettes de la caisse de chômage. L'au-
tre partie (1 % sur 1750 millions
de rm.) servira à alimenter le fond
des allocations familiales , prêts au
mariage , aide aux familles nom-
breuses, etc.

Enfin , l'Etat garantit le bon fonc-
tionnement de l'assurance et s'en-
gage, au cas où la nouvelle organi-
sation s'avérerait insuffisante , à
prendre à sa charge les sommes
manquantes , soit sous forme de rente
perpétuelle, soit par un versement
en capital.

Différents aménagements sont en
outre prévus, qui marquent une sen-
sible amélioration des conditions
faites aux assurés. Il s'agit de l'élé-
vation de la rente aux anciens com-
battants , du remboursement des pri-
mes aux ouvrières au moment de
leur mariage, de la prolongation jus-
qu 'à dix-huit ans de la rente aux
orphelins et du supplément accordé
aux veuves en état de travailler , et
devant subvenir aux besoins de plus
de trois enfants.

Comme on le voit , l'ensemble de
ces mesures constitue un effort  in-
téressant , dont l'usage seul , il est
vrai , révélera la valeur.

Léon LATOUR.

ÉCRIT SUR LE SABLE
Jeudi 20 Janvier. 20me jour de

l'an. 4me semaine.

Mystère !
« La chatte est amoureuse /... s> Cet-

te phrase innocente, prononcée tout
à l heure devant les enfants, les a
plongés dans des réflexions singu-
lières. Amoureuse ? Qu'est-ce que ce-
la peut bien vouloir dire -— et sur-
.'«wt appliqué à la chatte T " *~

i Et les voici qui échangent de
longs regards à la fois ravis et ques-
tionneurs tout en tendant l' oreille
sur ce que disent les parents.

A cet âge, la vie est pour les en-
fants un mystère mal déchiffré sur
le visage des grandes personnes. Ils
s'avancent avec précaution dans cet
univers où chaque jour réserve une
surprise, et où chaque surpris e est
un émerveillement.

Les voici maintenant, penchés sur
la chatte en laquelle ils ne recon-
naissent p lus leur habituelle compa-
gne de jeux. « Qu'est-ce qu'elle a ? »
demande le plus petit qu 'effraient le
cri rauque et les yeux flambants de
la petite bête énamourée. Et les au-
tres, faute de pouvoir répondre , se
taisent gravement, conscients peut-
être du mystère que représente ce
tout petit animal qui se frotte contre
les pieds de la chaise, se roule sur
le tapis , et dont les miaulements
roucoulants contiennent on ne sait
quelle pathétique invite.

Ils n'osent encore interroger, re-
tenus par on ne sait quelle subite ti-
midité. Mais je sais bien que de-
main, ou ap rès-demain, ou plus tard
encore, l'aîné trouvera le moyen d'a-
border le suje t avec des ruses de
Peau-Rouge : « Dis, p 'pa, qu 'est-ce
que ça veut dire amoureuse ?» Ou
bien : « Tu n'erois pas qu'il f audrait
montrer la chatte au «médecin?» Et
je sais bien, amis, que ma réponse
devra être à la fo is  satisfaisan te et
poéti que parce qu'elle sera passion-
nément discutée par la tribu enfan-
tine, à l'heure du coucher.

Adorables secrets de la nature.
Pendant que la chatte quête, devant
la fenêtre close, une réponse à ses
appels , je pense à ce premier mystè-
re que nies mioches viennent de
pressenti r et qui les faits plus pro-
ches — déjà ! — de l'âge où l'on sait
tout — sauf être heureux.

Alain PATIENCE.

L 'aviation nationale s'en va
bombarder Valence et Barcelone

CEPENDANT QUE LES TROUPES RÉPUBLICAINES RÉSISTENT
FAROUCHEMENT A TERUEL AUX ASSAUTS ENNEMIS

faisant, dans la capitale catalane notamment,
une centaine de morts

BARCELONE, 19 (Havas). — Le
ministère de la défense nationale pu-
blie le communiqué suivant :

« Peu après midi , six bi-moteurs
ennemis, venant de Palma de Major-
que ont lancé sur des points très
centraux de la ville un grand nom-
bre de bombes de grande puissance,
qui ont ébranlé quelques immeubles
et causé plusieurs autres dégâts con-
sidérables.

» On compte une centaine de morts
et le nombre des blessés est aussi
très élevé. Les batteries antiaérien-
nes ont cessé leur tir lorsque nos
escadrilles de chasse décollèrent,
mais elles n'ont pu rattraper les ap-
pareils insurgés qui s'enfuirent très
rapidement en direction de la mer,
retournant à leur base.»

D'autre part , un communiqué of-
ficiel annonce que Valence a été bom-
bardée mercredi matin à deux re-
prises : à 1 h. 49 et à 5 h. 17. Les
dégâts matériels sont importants ,
mais le nombre des victimes est très
réduit.

Sur le front d'Aragon
Les « rouges » résistent
aux assauts ennemis

à Téruel
BARCELONE, 19 (Havas). — Mal-

gré l'action intense de l'aviation et
de l'artillerie insurgées, les gouver-
nementaux ont repousse victorieuse-
ment , mardi , les attaques des trou-
pes du général Franco, dans le sec-
teur nord-est de Téruel.

A deux reprises, les insurgés ont
lancé de violentes attaques en di-
rection de Huleton, position à l'est
de Concud. Les vagues d'assaut in-
surgées ne purent se généraliser. Les
batteries gouvernementales qui do-
minent toujours les communications
à l'est de Concud, ont efficacement
agi sur les concentrations et les ren-
forts ennemis.

Les deux aviations ont sillonné le
ciel toute la journée, mitraillant et
bombardant les lignes de l'arrière. A
plusieurs reprises, des combats aé-
riens se sont déroulés. Les gouver-
nementaux mirent en ligne des ap-
pareils de bombardement et de chas-

se qui tinrent en échec les appareils
insurgés.

Mais le cercle insurgé
autour de la ville

se resserre toujours
SARAGOSSE, 19 (Havas). — Le

cercle insurgé autour de Téruel se
resserre chaque jour. Le correspon-
dant de l'agence Havas a eu l'occa-
sion d'aller , mardi, jusqu'aux abords
immédiats de la gare de Téruel. De
là, il a pu voir sur sa droite la gran-
de fa çade de l'hôtel Aragon, plus à
droite l'édifice du séminaire, dont la
partie sud est endommagée par les
bombardements, et plus à gauche, les
d_eux tours de la cathédrale. Les of-
ficiers tenant les lignes sur ces po-
sitions ont affirmé à un capitaine
d'artillerie qu 'une centaine de sol-
dats insurgés résistent toujours.
Les batteries nationalistes

en action
sur le front die Madrid

MADRID, 19 (Havas). — A partir
de minuit, les bat teries insurgées,
dont l'activité avait cessé depuis plu-
sieurs jours, ont bombardé la capi -
tale. Les obus tirés à une cadence
lente semblent être de fort calibre.

Le système de défense des tranchées nationalistes, près de Téruel

I>e duc de Windsor sauve
un diplomate espagnol

fait prisonnier à Madrid
PARIS, 19. — Le « New-York He-

rald Tribune », édition européenne,
publie une dépêche de Londres, se-
lon laquelle le duc de Windsor a
sauvé probablement du peleton d'exé-
cution un diplomate espagnol par
une lettre personnelle qu'il adressa
à Madrid. Il s'agit de don Xavier de
Berrijilo, vieil ami du duc, qui avait
été en fonctions à l'ambassade d'Es-
pagne à Londres et était emprison-
né à Madrid comme insurgé.

Dans la lettre adressée à sir Hen-
ry Chilton, ambassadeur de Grande-
Bretagne à Hendaye , le duc avait de-
mandé que des efforts soient faits
pour que don Xavier soit libéré.
L'ambassadeur transmit l'appel du
duc au consul britannique à Madrid.
Dès qu 'ils connurent la requête spé-
ciale du duc de Windsor, les gou-
vernementaux ont relâché le diplo-
mate .

Le « New-York Herald Tribune >
ajoute que don Xavier est actuelle-
men t en route pour la frontière et
celte révélation est due à la perte
par l'ambassadeur de son porte-
feuille.

Quand la Hollande attend
une naissance princière

A la veille d'un joyeux événement

LA HAYE, 19. — Un prince ? Une
princesse ?... L'heureux événement,
attendu au château de Soestdyck, est
maintenant imminent et c'est avec
une joyeuse impatience que tous les
bons Hollandais attendent « la gran-
de nouvelle ».

—¦ La naissance, a déclaré hier le
gynécologue docteur Degroot, peut
être attendue dans quelques heures
ou dans quelques jours.

Toutefois, on rappelle ici qu'en
1909, il y a 29 ans, lorsque la reine
Wilhelmine attendait la venue de la
princesse Juliana, on croyait généra-
lement, dans l'entourage de la cour,
que l'accouchement se produirait
vers le 15 avril. Or, oe n'est que le
30 du même mois, après plusieurs
fausses alertes, que survint la nais-
sance de celle qui assurait la succes-
sion au trône.

Autour de «la Résidence », la cir-
culation est libre encore. Mais, dès
que la princesse Juliana ressentira
les premières douleurs, annonciatri-
ces de l'enfantement, les routes et
chemins seront barrés et les avions
de la défense nationale éviteront de
survoler le palais, tout bruissant, en
ce moment, des préparatifs fiévreux.

Trop de cadeaux
Déjà, on accumule les objets des-

tinés à l'enfant princier. Il a fallu
défendre l'envoi de cadeaux. H en
venait de partout.

Il en venait trop. De Hongrie est
arrivé un berceau incrusté de nacre.
Des Indes, les féaux sujets de la rei-
ne Wilhelmine avaient adressé de
précieux colliers à leur princesse
biennal mée.

Les habitants du palais, attendris,
ont levé la consigne, hier, en faveur
d'un brave ouvrier, venu tout spé-
cialement de Breda, pour apporter
une cigogne vivante à la princesse.

Comment le monda
sera prévenu

Tout a été prévu pour que l'heu-
reuse nouvelle soit aussitôt connue

dans le pays et même dans le mon-
de entier. Isolé dans une pièce du
château, se tient, jour et nuit , un of-
ficier ayant à portée de sa main un
télétype. A la minut e même de la
naissance , il transmettra directement
la nouvelle, dans un délai record, à
tous les appareils reliés au sien , no-
tamment à ceux des membres du
gouvernement, aux ambassades et lé-
gations, aux journaux, atix agences
télégraphiques et, aussi aux batteries
d'artillerie installées au village voi-
sin, à Baarn ; ce sont celles-ci qui
tireront les salves traditionnelles, 5i
coups si c'est une princesse, 101
coups si c'est un prince.

C'est l'instant que guette la nation
entière. Le loyalisme néerlandais
brûle de s'extérioriser en des dé-
monstrations qui dépasseront peut-
être, si c'est possible, en spontanéité
et en _ ferveur, celles, dont le mariage
princier fut l'occasion il y a un an.

(Voir la suite en quatrième page)
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Un dompteur
dévoré par des lions

en Hongrie
BUDAPEST, 20. — Dans les envi-

rons de Pecs, pendant la représenta-
tion d'un cirque ambulant, un jeune
dompteur a été assailli par un lion
sous les regards terrifiés des specta-
teurs et si grièvement mordu à la
gorge par la bête, devenue subites
ment furieuse, qu'il n'a pas tardé à
succomber.

Les autres lions se jetèrent ensuite
sur le cadavre du malheureux tpfil*
dévoTèrent. Les bêtes assoiffées de
sang durent être abattues à coulis de
revolver. Une panique éclata alors
dans le public.



L 'af f a i re
Manderson

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

Par 33
E. C. BENTLEY

Traduction de Mare Logé

Mon ami me répondit par le télé-
gramme suivant, qui me parvint le
lendemain matin, le matin de l'en-
quête :

« Marlowe fut pendant trois ans
membre du club dramatique de l'Uni-
versité d'Oxford et président de ce
club en 19... Il a joué des rôles sha-
kespeariens ; il excellai t dans les
rôles à caractère et dans les imita-
tions. Il avait beaucoup de succès
dans les fumisteries et fut le héros
de certaines mystifications histori-
ques. »

J'avais eu l'idée d'envoyer la dé-
pêche qui me valut cette très utile
réponse, en apercevant sur la chemi-
née de Marlowe une photographie le
représentant avec deux d'e ses amis
dans les costumes des trois suivants
de Falstaff , avec une citation des
« Joyeuses Commères de Windsor ».
J'avais noté que la photographie

portait le nom d'un photographe
d'Oxford.

4. Pendant ses rapports avec Man-
derson , Marlowe avait partagé la vie
de la famille. Personne d'autre, sauf
les domestiques, n'avait les occa-
sions (Jont il jouissait pour connaî-
tre tous les détails de la vie conju-
gale des Manderson.

5. Je me suis assuré, sans qu'un
doute soit possible à ce sujet, que
Marlowe est arrivé à son hôtel à
Southampton vers 6 h. 30 le lundi
matin. Il se mit à exécuter la com-
mission que, suivant l'affirmation
faite à Mme Manderson par le faux
Manderson, son patron lui avait con-
fiée. Puis il revint en auto à Marl-
stone, où il apprit avec ahurissement
et horreur la nouvelle de l'assassi-
nat.

Tels sont, dis-je, les faits con-
cluants au sujet de Marlowe. Exami-
nons maintenant le fait numéro 5,
par rapport à la conclusion 5 rela-
tive au faux Manderson.

D'abord, je veux attirer l'attention
sur un fait important. La seule per-
sonne qui a dit avoir entendu Man-
derson parler de Southampton, avant
d'être parti en auto, c'est Marlowe.
D'après son histoire, confirmée jus-
qu'à un certain point par ce qu'a
entendu le domestique, le voyage à
Southampton aurait été arrangé pen-
dant une conversation privée qu'il
eut avec; Manderson avant leur dé-

part. Il ne put me dire, lorsque je
l'interrogeai, pourquoi Manderson
déguisa ses intentions en alléguant
une promenade au clair de lune, en
compagnie de Marlowe. Cependant,
ce fait n'attira pas l'attention. Mar-
lowe avait un alibi incontestable par
le fait de sa présence à Southampton,
à 6 h. 30. Personne ne songea à le
soupçonner d'un assassinat qui dut
être commis après minuit et demi ,
heure à laquelle Martin , le domesti-
que, s'était couché. Mais ce fut le
Manderson qui revint de la randon-
née au clair de lune, qui se donna
la peine de parler de Southampton
à deux personnes. Il alla même jus-
qu'à demander au téléphone un hôtel
de Southampton, et poser à la per-
sonne qui lui répondit certaines
questions qui confirmaient l'histoire
de la commission de Marlowe.

C'est à quoi il était occupé lorsque
Martin entra dans la bibliothèque.

Maintenant , étudions l'alibi. Si
Manderson était dans la maison cette
nuit-là, et s'il ne l'a quittée que quel-
que temps après minuit et demi, il
était impossible que Marlowe se
trouvât directement mêlé au crime.
Il s'agi t pour cela de se rappeler la
thampton. S'il est parti de Marlstone
hampton. S'il est parti de Marlstone
en auto à l'heure à laquelle on pré-
sume qu'il l'a fai t — c'est-à-dire
entre dix heures et dix heures trente
— avec un mot de Manderson , il au-

rait pu très facilement franchir cette
distance dans ce laps de temps. Mais,
il aurait été à peu près impossible
pour l'auto, en quatre cylindres d'une
force moyenne, d'arriver à Sou-
thampton à six heures et demie, à
moins qu'elle ne soit partie de
Marlstone à minuit au plus tard. Les
automobilistes qui examineront la
carte routière, et qui se livreront aux
peti ts calculs indispensables, comme
je le fis moi-même l'autre jour dans
la bibliothèque de Manderson , se-
ront d'accord que d'après les faits
tels qu'ils apparaissaient, il n'y avait
absolument rien contre Marlowe.

Cependant, même si les faits
étaient autres qu'ils apparaissaient
tout d'abord; si Manderson était mort
à onze heures, et si vers cette heure
Marlowe le personnifiait aux White
Gables ; si Marlowe se retira dans la
chambre à coucher de Manderson ,
comment tou t ceci peut-il s'accorder
avec son apparition, le lendemain
matin , à Southampton ? Il dut sortir
de la maison sans être vu ni enten-
du, et partir en auto vers minuit.

Et Martin , à l'oreille fine, attendit
à l'office jusqu'à minuit et demi, la
porte ouverte, guettant la sonnerie
du téléphone. En somme, Martin
montait la garde au bas de l'escalier,
— du seul escalier qui menait à
l'étage supérieur.

Cette difficulté nous amène à la
dernière phase, ct à la phase la plus

passionnante de mon enquête. Ayant
les faits précités bien présents à la
mémoire, j e passai le reste de la
journée qui précéda l'enquête à par-
ler à diverses personnes, et à revoir
ma théorie, en éprouvant chacun ,de
ses chaînons. Je ne trouvais qu'un
point faible : l'attente de Martin qui
dura jusqu'à minuit et demi. Mais
comme on lui avait ordonné de ne
pas se coucher avant cette heure, je
compris que cela faisait certainement
partie du plan général destiné à con-
firmer l'alibi de Marlowe. Je savais
donc qu'il fallait en trouver l'expli-
cation. Faute de cette explication, ma
théorie était sans valeur aucune. Il
me fallait démontrer qu'à l'heure où
Martin se coucha, l'homme qui s'était
enfermé dans la chambre de Man-
derson était déjà, selon toutes les
probabilités, à bien des kilomètres
de Marlstone sur la route de Sou-
thampton.

D'ailleurs, j'avais déjà formé une
assez bonne hypothèse que le lec-
teur de ces lignes a dû former aussi
de son côté, si je me suis clairement
expliqué sur la manière dont le faux
Manderson avait dû combiner sa
fuite avant minuit. Maïs je ne dési-
rais pas que l'on sût ce que j'avais
l'intention de faire. Si, par hasard ,
on m'avait découvert au travail, je
n'aurais plus pu cacher sur qui se
portaient mes soupçons. Donc, je ré-
solus de ne les mettre à l'épreuve

que le lendemain , pendant les déli-
bérations d'ouverture de l'enquête.
Je savais qu'elle devait avoir lieu à
l'hôtel, et je comptais que les princi-
paux habitants des White Gables se-
raient absents et que je pourrais
agir à ma guise.

C'est ce qui arriva. Lorsque la
cour fut en train de délibérer à
l'hôtel, j'étais à l'ouvrage aux White
Gables. J'avais un appareil photogra-
phique. Je cherchai certaines indica-
tions d'après des principes bien con-
nus de la police, et dont elle se sert
souvent. Sans décrire mes recher-
ches, je dirai simplement que je dé-
couvris et photographiai deux em-
preintes digitales tout à fait fraîches,
très grandes et très distinctes, sur
la face polie du tiroir supérieur, du
côté droit de la commode, meublant
la chambre à coucher de Mander-
son ; je trouvai aussi cinq autres
empreintes, parmi plusieurs autres
faites par d'autres doigts, sur les vi-
tres de la porte-fenêtre de la cham-
bre de Mme Manderson : cette fe-
nêtre, dissimulée par un rideau, de-
meurait toujours ouverte la nuit. Je
relevai de plus trois autres em-
preintes sur le bol en verre dans le-
quel était placé le râtelier de Man-
derson.

(A suivre)

A louer tout de suite,
LOGEMENT

de trois chambres, salle de
bain, chauffage central par
étage, balcon, dépendances.
Pr. 75.— par mois. Prix spé-
cial pour lévrier et mars. —
S'adresser à C. Bogdanski,
Parcs 90, ler étage. 

Auvernier
A louer deux beaux loge-

ments de quatre et cinq piè-
ces, avec salle de bain, chauf-
fage central, Jardin. Pour ren-
seignements, s'adresser au No
29, à Auvernier. 

A louer pour le 24 mars ou
date à convenir,

ksi appartement
moderne, trois chambres, avec
balcon, vue superbe. — S'a-
dresser pour visiter Saars 33,
F. Blaser, Tél. 52.186. •,

Atelier
de 76 m5, avec chantier et
dépendances, en bordure de
route cantonale. A louer pour
le 24 Juin. S'adresser Mala-
dlère S, 1er. *,

A louer

Faubourg de l'Hôpital 31
dans Immeuble en construc-
tion atelier pour industrie
non bruyante ou magasin,
surface 116 ma. — S'adresser
bureau Plzzera & Cie S.A.,
faubourg de l'Hôpital 12,
Neuchâtel, tél. 53.344. 

Garages
& louer tout de suite &
l'Ecluse. S'adresser & Ed. Ca-
lame, architecte, rue Purry 2.

Domaine à louer
Domaine de 40 ou 45 poses

& louer au Val-de-Travers
pour le printemps 1938. Ins-
tallation moderne, porcherie,
grande écurie, Jardin et toutes
dépendances. S'adresser par
écrit sous Z. L. 534 au bureau
de la Feuille d'avis. 

A louer pour le 1er mal,

beau logement
de trois chambres et dépen-
dances, au soleil. Prix : 40 fr.
S'adresser à Bobert Monnler,
Chézard.

Parcs 109
Libre tout de suite, rez-de-

chaussée, trois chambres.
Loyer mensuel : fr. 60.—. Pour
visiter, s'adresser au No 111,
ler à gauche, ou à Frédéric
Dubois, régisseur, 3, rue Salnt-
Honoré.

A louer Charmettes 12,
beau logement de quatre
pièces, véranda, salle de
bains, chauffage central.
Tout de suite ou époque à
convenir. *

A louer pour tout de suite
à la rue des

Chavannes
un logement d'une chambre
avec cuisine. S'adresser a Ed.
Calame, architecte, rue Purry
No 2. *

Pour le 24 mars ou époque
à convenir, à louer

rue du Pommier
petite maison de maîtres, de
quatre ou cinq belles pièces
au midi. Confort, loyer modé-
ré. — S'adresser Evole 15, rez-
de chaussée. *.

Pour Saint-Jean , beau
2me de 7 pièces, rue
Purry - quai Oster-
wald. Tout confort. Vue
exceptionnelle.
S'adresser Etude G. Etter,

notaire, 8, rue Purry.

24 juin
Logement de quatre cham-

bres et dépendances, central.
S'adresser Seyon 26, au pre-

mier, de 13 à 15 h.

On cherche

jeune homme
de 16 à 18 ans, sachant traire.
S'adresser à M. Mlévule, fer-
me de Châtlllon sur Bevaix.

Monsieur, présentant bien ,
de bonne éducation, sérieux et
travailleur, trouverait

situation
en visitant la clientèle parti-
culière pour Malsons françai-
ses de ler ordre (vins fins).
Minimum d'existence assuré.
Faire offres manuscrites avec
curriculum vltae et photogra-
phie sous R. C. 540 au bureau
de la Feuille d'avis.

On demande pour tout de
suite, dans ménage soigné,
une

bonne à tout faire
propre et honnête. Adresser
offres écrites à F. Z. 541 au
bureau de la Feuille d'avis.

Place dans bonne famille
pour Jeune

femme de chambre
débutante, sérieuse et travail-
leuse. Entrée immédiate. —
Adresser offres écrites à V. Z.
531 au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche ponr tout de
suite, dans localité banlieue
de Bâle ,

JEUNE FILLE
propre et en bonne santé,
pour aider au ménage et ap-
prendre la langue allemande,
pas en dessous de 16 ans. Vie
de famille assurée. — Offres
avec photo et prétention de
salaire sous chiffres Y. 2257 Q.
à PubUcltas. Baie. 16.502X
MNMMMUlMn «» ¦¦¦¦¦¦

Voyageurs
(même débutants) sont de-
mandés partout par maison
suisse d'importation de den-
rées coloniales d'ancienne ré-
putation, n s'agit de visiter
la clientèle particulière de la
campagne, des restaurants,
hôtels, etc. Bonnes conditions
à personnes actives. — Ecrire
Case postale 56, 'Berne-
Mattenhof . SA20.397B

On cherche

cuisinière - bonne
à tout faire

(20-30 ans). Adresser offres
et certificats â Mme C. Pet-
tavel docteur Avenue Rous-
seau 5.

Demoiselle
ayant grande connaissance de
la branche de teinturerie ou
de cols, cherche place dans
dépôt. — Offres écrites à
H. H. 539 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune homme
sachant bien faucher et tai-
re, âgé de 24 ans, ne parlant
que l'allemand, cherche plact
pour tout de suite. — Canon,
nier Anton Eberle, Compa.
gnie 1, Amriswll (Thurgovle).

Jeune fille qui communiera
à Pâques cherche

place
dans bonne maison, où ell«
pourrait apprendre la langm
française à fond. On demande
petits gages et vie de famille.
Offres à famille Brechbuhl,
Steinbrnch, Ostermundlgen •
Berne. BA16.198B

Jeune homme
cherche place dans hôtel,
éventuellement comme garçon
de course, ou chez agricul-
teur, à Neuchâtel ou envi-
rons, afin de pouvoir appren-
cire la langue française. Gages
à convenir; disponible tout de
suite. — Ecrire sous H. L. 537
au bureau de la Feuille d'avis,

Travail de bureau
Jeune homme, sérieux et de

toute confiance, ayant de
bonnes notions de comptabi-
lité et possédant machine i
écrire et téléphone, exécute-
rait travail de bureau. Die-
crétion absolue, sur demande
avec garantie. — S'adresser,
par écrit, sous H. E. 535 au
bureau de la Feuille d'avis.

On cherche place pour

JEUNE FILLE
quittant l'école secondaire i
Pâques et désirant se perfec-
tionner dans la langue fran-
çaise en aidant au ménage
ou s'occupant d'un enfant
De préférence à Neuchâtel
Famille Georges Monnot-Hug-
gler. Brienz (au lac). O. B.

Chômeur
40 ans, célibataire, sans se-
cours, cherche n'importe quel
emploi. Demander l'adresse
du No 507 au bureau de ta
Feuille d'avis.

JEUNE HOMME
robuste et intelligent, âgé de
17 ans, désire apprendre *fond le métier de pâtissier. A
déjà quelques connaissances.
S'adresser à G. Pfister, Alte
Lutzelfluhstrasse, Ruegsau-
schachen (Berne).

Jeune homme de 16 ace,
ayant fréquenté pendant une
année l'école commerciale *Berne cherche

place
d'apprenti

dans bureau commercial ou
industriel. Entrée à Pâques.
Ecrire sous chiffres O. F. 1128
B. & Orell FUssll-Annonces,
Berne. SA20.399B

PENSIONNAIRES
pour la table (pension entière
ou partielle). Musée 7, rez-de-
chaussée, téléphone 51.773. •

A louer deux chambres,
dont une indépendante, avec
ou sans pension.

On cherche des pension-
naires. Pension bourgeoise.
S'adresser Musée 2, M. Bar-
ba to.

On cherche

appartement
cinq à six pièces, confort mo-
derne, à Neuchâtel côté Salnt-
Blaise, pour le 24 mars ou
date à convenir. Adresser of-
fres écrites détaillées à A. U.
533 au bureau de la Feuille
d'avis.

Bonne à tout faire
On demande pour le ler fé-

vrier, dana ménage soigné,
une bonne à tout faire, pro-
pre et honnête et sachant
cuire. Bon salaire et place
stable. — Adresser offres écri-
tes à M. C. 528 au bureau de
la Feuille d'avis.

Belle chambre
au soleil , confort moderne, â
messieurs rangés. — Rue de
Flandres 1. au Sme étage. *.

Une ou deux chambres meu-
blées, confortables, soleU et
belle vue. Parcs-du-MUleu 5.
Tél. 52.193. 

Jolies chambres meublées
chez personne tranquille. S'a-
dresser faubourg de l'Hôpital
No 30, ler, dès 18 heures.

Chambres
meublées

OU NON, pour dames.
Conditions avantageuses. —

S'adresser au t Foyer sans
alcool », Grand'Rue 10, Peseux.

POUR ÉTUDIANT
chambre avec ou sans pen-
sion, confort. Rue du Manège
No 5, 2me à droite.

On prendrait comme
pensionnaire

Jeune garçon désirant appren-
dre la langue allemande, éco-
les primaire et secondaire
dans la localité. — S'adresser
à M Walker-Dreher, Binnln-
gen (Bâle-Campagne).

Pour appartement , bu-
reau, cabinet dentaire ou
de médecin , à louer, quai
Osterwald, rez-de-chaus-
sée de 6 pièces. Tout con-
fort. Disponible po^î" ;'Ja-
te à convenir. JJ

S'adresser Etude G. ;ter ,
notaire. 8, rue Purry. "-i .

Bel appartement
entièrement remis â
neuf , tout confort,
ler étage, à louer
dès maintenant ou
ponr époque à con-
venir. Situation tran-
quille. Cinq pièces. —
Prix modéré.
S'adresser à P. Ri-
chard, Vicux-CIiAtel
19. *

Centre de la ville
Libre tout de suite, loge-

ment modeste de cinq cham-
bres. Même Immeuble, local à
l'usage d'atelier. — S'adresser
à Frédéric Dubois, régisseur,
3. rue Salnt-Honoré.

Chambre à louer, confort.
Manège 6, 2me, à droite.

Chemin de la Caille 14
A louer beau 1er étage de

trois grandes chambres, etc.,
confort, balcon, vue. S'adres-
ser au rez-de-chaussée. *,

Pour Saint-Jean
faubourg de l'Hôpital 13, Sme,
un appartement de cinq
chambres et toutes dépendan-
ces. S'adresser au 1er étage.
Tél. 51.823. *

Quartier du Stade
A louer pour le 24 Juin très

beaux appartements chauffés,
de trois, quatre et cinq cham-
bres. S'adresser Mail 2, tél.
51.727. *

Parcs III
Dès le 24 mars, apparte-

ment de trois chambres, ler
à gauche. Loyer mensuel: fr.
65.-. S'adresser â Frédéric Du-
bois, régisseur, 3, rue Salnt-
Honoré.

Villa
dix pièces, chambre de bonne,
tout confort, terrasse, Jardin,
à louer à Neuveville, 1er avril
1938. Adresser offres â Mlle
Gueisbuhler, 13, VlUardln ,
Lausanne. A.S. 15180 L.

Joli appartement
d'une chambre et'- cuisine.
Eau, gaz et électricité. Deman-
der l'adresse du No 934 au
bureau de la Feuille d'avis. *

A louer pour le 24 Juin,
LOGEMENT

de quatre chambres, terrasse
et toutes dépendances. Pour
visiter s'adresser Sablons 42,
ler étage. *

Bel appartement
cinq pièces, tout confort mo-
derne. — S'adresser au café.
avenue de la Gare 11, *

LA COUDRE
A louer pour le 24 Juin, lo-

gement de trois chambres,
bain, central, Jardin. Léon
Mauron, Dîme 39, la Coudre.

Serrières
Libre tout de suite, appar-

tement de trois et quatre
chambres. — S'adresser a Fré-
déric Dubois, régisseur, 3, rue
Saint-Honoré.

Centre ville
Beau petit logement, ler

étage, trois pièces, bains. —
Prix : 60 fr. Adresser offres
écrites sous B. A. 536 au bu-
reau de la Feuille d'avis. *,

Etude Wavre
NOTAIRES

Palais Rougeoient Tél. 51.063

Immédiatement :
Escaliers du Château : cinq

chambres.
Rue de l'Ancien Hôtel de VU-

le : quatre chambres.
Ene Louis-Favre : maison de

trois chambres.
Parcs : trois chambres.
Chaudronniers : deux cham-

bres.
Neubourg : une chambre.
Rue des Moulins : une cham-
• bre.

24 mars : "X.
Rosière : trois chambres et

confort.
24 Juin :

Faubourg dn Château : six
chambres.

Parcs : trois chambres.
Rue Louis-Favre : quatre

chambres.
Fontaine-André : trois cham-

bres et confort.
Caves, garages et petit maga-

sin.

JOLI PIGNON, dans la
Boucle, ' très ensoleillé, de
quatre chambres non man-
sardées. Conviendrait éven-
tuellement pour horloger.
Ecrire Case postale 294,
Neuchâtel 1.

Magasin ler étage
dans la boucle
Ces locaux très éclairés

par leur situation excep-
tionnelle, conviendraient
pour expositions de ta-
bleaux, objets d'art, arti-
cles confection, lingerie,
mode, etc., bureau, tea-
room. Grandes places amé-
nagées spécialement pour
réclames sur façades de
l'immeuble.

Offres sous p. 1116 N.,
à Publicitas , Neuchâtel

Dès jeudi le 20 janvier 1938 et jours suivants

Grande vente de confection
pour clames

i Nous avons trié an lot de UN LOT H
87 ROBES MANTEAUX HABILLÉS CHIC &S£3âS»fi

i en lainage, à des prix de solde blé ouatiné, taille 40-50, soldé au choix
très intéressants. Ce lot contient
des robes en tr icot , lainage, éT% (j ï^ *T% «f̂ > &LJ&. «̂| grande variété de façons et <Q0n 5̂> ^̂ B iS 

¦¦¦
¦

teintes, tailles 38 au 50, 
au choix, chaque robe ^^——— ^~^~"~^^~

12.- 18.- 23.- 33.- UN L0T
RfiâNlTPâïï X GENUE HAUTE COUTURE, ravissants modèles ,

p M . „ . . HltiH I -HUA coi renard, skunks, opossum, etc., classés en
* VOlla Une DOnRe affaire S quatre séries, soldé an choix

ROBES DEVOSE 47_ - 57.- 67.- 77.-
contenant robes en Chine, maro- ——————— ——__—_¦

A/fênJiïSiïr t̂ LES DERNIERS CHAPEAUX POUR DAMESgrand choix de teintes et façons,
au choix, chaque robe sur tables spéciales, au choix cha<rue chapeau

490 10.- 15.- 25.- -.80 15° 35° 78°
-5B r t I S£ S«  * HIBEC Nous soldons deux séries de beaux

aU ° 
W H 

CHAPEAUX-MODÈLES otafl* chapeau a* choix

SS" 5.- gg" 8." Série I 125° Série II 1 45°
Voyez nos vitrines ! Ça vaut la peine de venir

VEND BON ET BON MARCHÉ

—————— ¦¦«——«—^̂ a—*********************************B— —B_——B_——MB———__¦¦ ¦¦*—————W~~~M

Etude C. Jeanneret & P. Soguel
MOLE 10 - Tél. 51.132

A LOUER TOUT DE SUITE OU DATE A CONVENIR :
Musée: deux chambres Indépendantes avec eau.Ecluse: une chambre et dépendances.Terreaux: une chambre et dépendances.
Hôpital: une chambre et dépendances.
Seyon : deux chambres et dépendances.Fausses-Brayes: deux chambres et dépendances.
Ecluse: deux chambres et dépendances.Terreaux: deux chambres et dépendances.
Grand'Rue: deux chambres et dépendances.
Ecluse: trois chambres et dépendances.Brévards: trois chambres, confort.
Moulins: trois chambres et dépendances.
Fontaine-André: trois chambres, confort.
Valangin: trois chambres et dépendances, Jardin.
Avenue du 1er Mars: trois chambres et dépendances.Avenue du 1er Mars: quatre chambres et dépendances.
Ecluse; quatre chambres et dépendances.Seyon: quatre chambres et dépendances.Château: quatre chambres et dépendances.
Beaux-Arts: quatre chambres, confort.Musée: quatre chambres, confort.
Fontaine-André: grand entrepôt.
Grand'Rue: magasin et dépendances.
Bue de l'Hôpital: grand magasin et dépendances.
Bue du Seyon: magasin et dépendances.

^4 Importante Compagnie suisse m
t?i| d'assurances sur la VIE engagerait B

jH pour le canton de Neuchâtel m

1 inspecfeurs-acpisiteiirs 1
H| et agents locaux g
$jjA dans toutes les localités. Conditions intéres- M
ma santés, places d'avenir. Les personnes ayant H
pS déjà travaillé dans la branche auront la jg
wft préférence. — Faire offres détaillées sous 11
M chiffres P. 1121 N. à Publicitas, Neuchâtel H

ON CHERCHE

rédacteur t
pour journal hebdomadaire illustré

de la Suisse romande
Offres avec curriculum vitae et prétentions soui
chiffre AS 6322 G aux Annonces Suisses S. A>,
Genève 11. AS 6322 G



v r̂apTl COMMUNE

jp BOUDRY

Ventes de bois
lt samedi 22 Janvier 1938,

u commune de Boudry fera
Tendre par voles d'enchères
publiques, les bols suivants :
forêt du Plan du Bols s/Bôle

(Rendez-vous à la guérite
t 13 heures.)

30 stères sapin
6 stères foyard

12 troncs
6 y ,  tas de perches

moyennes
2 14 tas de petites

perches
i/ § mosets
yt mosets
4 '̂ toises mosets
5 lots dépouille

A Chambrellen
(Rendez-vous a 14 b. 34

nrîs de l'Immeuble Port-
pann.)

133 stères foyard
5 stères môle

450 gros fagota
An BloUey

(Rendez-vous & 15 b.)
36 rangs chêne
38 piquets chêne
6 stères sapin

10 stères chêne
2 stères foyard
2 lots dépouille

Boudry, le 18 Janvier 1938.
Conseil communal.

X Çfr | COMMUNE de

&T«f Corcelles-
a|fep Cormondrèche

Taxe des chiens
XUTLTUJT..

Toutes les personnes domi-
ciliées dans le ressort com-
munal qui gardent un ou plu-
deurs chiens sont informées
qu'elles doivent en faire la
déclaration au Secrétariat
communal Jusqu'au lundi 31
Janvier courant à 18 heures,
en acquittant la taxe, soit
20 fr. par bête.

Les intéressés qui ne se
conformeront pas au présent
avis seront poursuivis h l'a-
mende. '

Oorcelles-Cormondrèche.
le 4 Janvier 1938.

I $ « •» '<• ** • ¦ ¦
Conseil communal.

Emplacements spéciaux exiges, 20 */•
de surcharge.

Les avis mortuaires, tardifs et urgents
¦ont reçu* jusqu'à 4 h. 30 du matin.

La rédaction ne répond pas des manus-
crits et ne se charge pas de les renvoyer.

« (jminUtration 11 , rue du Temple-Neuf.
Rédaction t 3, rue du Temple-Neuf.

Î
nrejnr ouvert de 7 h. 30 à 12 h. et de
Ih. 45 à 17 h. 30. Samedi jusqu'à midi.

gégie extra - cantonale t Annonces-
Soiises S. A., Neuchâtel et succursales-

Magasins
Meier...

Les cigares Piccolo â 50 c.
le paquet, chacun les vante,
chacun les aime, et vous ?
Les allumettes « Mêler » en-
core à 20 c. le paquet. Les
pruneaux au Jus depuis 50 c.
Les mirabelles au Jus 90 c.

4£SL«n vrm:

HP) NEUCHATEL

Taxe
des chiens

Toute personne _ gardant
un ou plusieurs chiens doit
en faire la déclaration et
acquitter la taxe annuelle
de Fr. 25.— à la caisse de
la police (Hôtel commu-
nal) jusqu'au samedi 22
janvier.

Passé cette date, il sera
fait rapport au juge.

Direction de police.

Avendre ou àlouer
bâtiment locatif avec locaux
pour boulangerie-pâtisserie,
dans une bonne situation et
localité Importante du vigno-
ble. Affaire très intéressante.
Adresser offres écrites à B. L.
632 au bureau de la Feuille
d'avis. *.

A vendre ou à louer à
de favorables conditions,
tout de suite :

hôtel-restaurant
d'ancienne renommée, meu-
blé, près de Neuchâtel. —
Petit rural attenant. —
Jolie situation pour per-
sonnes ayant une occupa-
tion accessoire.

Offres écrites sous chiffres
F. P. 414 au bureau de la
Feuille d'avis. *

On demande à acheter

actions
immobilières
parts sur Immeubles. Faire
offres avec tous renseigne-
ments sous P 1133 N à Pu-
Dllcltas, NenchftteL P 1133 N

Domaine
Pour cause de santé, à ven-

dre petit domaine. — Pour
renseignements, s'adresser &
Paul Htigll , Rochefort (Neu-
châtel).

Grande baisse
sur la poule

Tous les samedis, au banc
devant le café du Marché, vous
trouverez de la belle poule au
prix de 1 fr. 25 la livre ; beaux
poulets engraissés, quaUté ex-
tra, à 3 fr. 50 le kg., ainsi que
de beaux lapins, canards sur
commande. J'expédie sur de-
mande de belles poussines du
pays prêtes et en ponte, ex-
tra-pondeuses, au prix de 5
francs la pièce. — Ch. Can-
taluppi, Avenches. Tél. 31.58.

BAISSE sur
Poulets

de Bresse
Poulets da pays

Poules à, bouillir
Dindes - Oies

Canards - Pigeons
Beaux faisans coqs

Perdreaux — Grives
Sarcelles

depuis 1.30 à 2.50 la pièce

Poissons
Truites portions vivantes

Truites du lac
Saumon au détail

Soles . Colin
Haqnereau . Sandres
Merlans - Cabillaud
Filets de Cabillaud

Merluche - Morue
Filets de Morue

Harengs fumés et salés
Burkllngre - Sprotlen

Maquereau fumé
Haddocks • Klppers

Saumon fumé

Ao magasin de comestibles

SEINET FILS S. il.
Rue des Epancheurs 6

Téléphone 51.071

Le Mouvement de la Jeu-
nesse Suisse romande, ayant
un urgent besoin de

poussettes
de chambre

ou de berceaux, serait très
reconnaissant envers les per-
sonnes qui pourraient lui en
faire don. — Aviser Mlle E.
Leuba, Côte 66, Tél. 62.083,
qui les fera prendre & domi-
cile.

Reprise des

cours d'anglais
4, RUE ARNOLD-GUYOT

2m e étage

Prêts
Qui prêterait dans bon

commerce sérieux la somme
de 6000 francs sous bonne
garantie avec intérêt de 5 %
pour la durée de deux ans?
Ecrire sous chiffres A. M. 619
au bureau de la Feuille d'avis.

Cours de greffage
de la vigne

Des cours théoriques et
pratiques, durée deux Jours,
sur le greffage de la vigne,
seront donnés à la Station
d'essais vltlcoles d'Auvemler,
à partir des 26 et 27 J anvier
prochains.

Les Inscriptions seront re-
çues Jusqu'au vendredi 21
Janvier . Seules les personnes
qui verseront en même temps
que leur inscription une fi-
nance de Fr. 5.— par per-
sonne, seront admises aux
cours. Cette finance sera res-
tituée si la participation aux
cours est effective et régu-
lière.

J'achèterais

terreau i'e feuilles
Offres à Lavanchy, Dîme 46,

la Coudre.

Pommes de ferre
rendues à domicile. Prix du
Jour. Imhof , Corcelles. Télé-
phone 61.328. *,

A vendre environ 10,000 kg.

de bon foin
S'adresser à Constant Amez-

Droz, VlUers.
A la même adresse, on offre

à louer
BEAU LOGEMENT

de quatre pièces, au soleil,
avec toutes dépendances.

Beau choix
de cartes de visite
au bureau du journal

MARIAGE
Dame ayant de bonnes re-

lations se recommande com-
me intermédiaire aux person-
nes désirant se créer foyer
heureux. Discrétion. Succès.
Case transit 456, Berne.

Qui prêterait à personne de
confiance la somme de

10,000 francs
remboursable selon entente?
Bon placement. — Ecrire sous
chiffres C. H. 538 au bureau
ds la Feuille d'avis.

Antique
Table massive pour cham-bre à manger, petite commo-

°e rustique. Sablons 51, ler.

A vendre un

potager à gaz
émalllé blanc, trois feux,
four, deux rallonges et un
réchaud trois feux. S'adres-
ser Bolne 14. rez-de-chaussée.

Vélo de course
à vendre. Bonne occasion. —
Boine 8, Mme Vaucher.

Belle maison familiale
à rendre dans le quartier ouest de la ville,
se composant de sept pièces, cuisine, cham-
bre de bains, chauffage central, véranda.
Beau jardin et verger, en plein rapport. —
Belle vue.

Etude Jeanneret & Soguel , Mole 10.

Office des poursuites de Neuchâtel

Enchères publiques
d'un atelier de reliure

Le vendredi 21 janvier 1938, dès 14 heures, l'Office
des poursuites vendra par voie d'enchères publiques,
dans un atelier situé Collégiale 1, à Neuchâtel:

Un massicot < Fomm > 81 cm. de coupe; une cisaille
< Fomm » 110 crru, table 100 cm.; une machine à tracer
< Krause >, 128 cm.; une couseuse fil de fer «Brehmer»
No 8, 50 cm. à plat; une dite, No 9, 32 cm., pour coins;
une presse à satiner « Ruegg Uster»j une encolleuse à
rouleaux cRenger > 50 cm. ; une plieuse pour carton
«C. M. F. > 75 mm.; une couseuse d'angles « Schubert >,
15 cm.; une dite < C. M. F. » 35 mm.; une machine à cou-
dre au fil de lin « Deukopp»; une machine à perforer
< Bobst » 60 cm.; un laminoir « Wenner » Bienne,
50 cm.; une découpeuse « Krause » pour coins; une
presse à satiner 40 X 50 cm.; une machine à biseauter
< Krause»; une couseuse « Brehmer » pour brochures;
une presse à dorer « Fomm » 21 X 29 cm.; deux numé-
roteurs ; environ cent cinquante rouleaux toile et cuir;
un lot carton; une machine à écrire « Yost»; cinq
tables d'atelier; un bureau américain; environ 180 livres
reliés ; une machine à découper et arrondir; un divan;
un fauteuil; une table; une glace; un pupitre ; deux
petits chars; une bibliothèque, ainsi que divers autres
objets.

La vente aura lieu au comptant et conformément à la
loi fédérale sur la poursuite pour dettes et la faillite.

Office des poursuites:
é Le préposé: A. HUMMEL.

Voitures
d'enfants

Les nouveaux
modèles
1938

sont en magasin \

«Regina»
La belle et luxueuse voiture
avec tous les derniers perf ec-
tionnements.

Prix très avantageux

E. Biedermann
Mil— -III III  ¦¦ .. «.I l-I l  I ¦¦ I I I I II

Rue du Bassin Neuchâtel

Voyez notre exposition

Caoutchoucs pour Dames
l Fermeture par bouton â pression, pratique,

réglable. Pour talons hauts et mi-hauts
Même modèle pour talons bas également

Envol contre <j$ 5̂ _i «I •j&ZtP&l
remboursement Mr jjtffl Jj? f f j Sj S L

Neuchâtel — Place de la Poste \

Gibier
FAISANS - COQS la pièce à » 4.50

f  FAISANS - POULES . . .  » à » 3.80 }
É PERDREAUX » à » 2.— j

le % kg.
É RABLE DE CHEVREUIL lardé . . . à Fr. 3.75 !

EPAULE DE CHEVREUIL roulé, lardé à » 2.50
; CIVET DE CHEVREUIL à » 1.40
i LIÈVRES ENTIERS à 9 1.10
\ RABLE DE LIÈVRE lardé à » 2.30

Toujours bien assorti en

Volailles
le % kg. ;

P POULETS DE BRESSE à Fr. 2.50
i POULETS DE GRAIN extra . . . .  à » 1.90
| POULETS tendres à » 1.50
l POULES pour soupes . . . . Fr. 1.25 à » 1.40
I CANETONS . à  » 1.90
l OIES à » 1.70
• DINDES à » 1.70 \

LAPINS DU PAYS, au détail . . à » 1.50 ]
u PIGEONS . . . .  depuis Fr. 1.— à Fr. 1.70 pièce
; CUISSES DE GRENOUILLES à Fr. 120 la douzaine J

Au magasin de volailles
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AVIS
Le soussigné informe ses amis, ses connaissances et

le public en général1, qu'il a ouvert le lundi 17 janvier
1938, sur la place de Neuchâtel une ENTREPRISE
DE POMPES FUNÈBRES.

Par la bienfacture des marchandises, ainsi que par
des prix sérieusement étudiés, tous ceux qui auront
recours à la Maison

E. EVARD, Pompes funèbres
Neuchâtel Tél. 53.604 Rue du Seyon

(en dehors des heures d'ouvertures, téléphone 53.605)

auront entière et pleine satisfaction.
J'ai l'avantage de m'être assuré la collaboration

entendue de M. E. PASCHE-WASSERFALLEN, beau-fils
et ancien collaborateur dte feu M. Louis Wasserfallen.

Eugène EVARD.

Il II llil IWMTJTîff lWilIff^MIIÎ HtiflHIlĤ ^

' Propriétaires et gérants d'immeubles
en Sociétés anonymes

remettez l'établissement des bilans et comptes
de Pertes et Profits pour l'administration fédé-

rale des contributions à un spécialiste.
'i 3*~ ECONOMIE DE TEMPS ET D'ARGENT

ARTHUR FALLET BacS?.^Sâ,el

. Encore
un lot 

de

poires blanches 
en moitiés

à l'ancien prix 
de

Fr. 1.— la boîte d'un litre

-ZIMMERMANH S.A.



Quand la Hollande
attend nne naissance

princière
(Suite de la première page)

I>e prince Bernhardt
tournera un film

Tandis que, dans une grande cham-
bre claire du palais , la future maman
s'applique à broder le trousseau du
bébé attendu, elle rit parfois aux
éclats des facéties de son époux,
presque complètement remis de son
tearible accident d'automobile.

Le prince Bernhardt est, au demeu-
rant, fort affairé ; il prépare la mise
eu scène pour le film qu'il compte
prendre lui-même dans la chambre
de l'accouchée, immédiatement après
la naissance lorsque les hauts digni-
taires défileront devant le lit de la
princesse.

Réjouissances populaires
Pendant ce temps, les cloches de

toutes les églises sonneront à toute
volée. Et ce sera le signal de gran-
des réjouissances populaires, de ré-
jouissance s générales car les enfa nts
des écoles auront congé, de même
que les fonctionnaires.

Les chefs de police ont décidé que
l'heure de fermeture des cafés et
restaurants serait retardée jusqu'à 5
heures du matin. Toutefois, l'usage
des boissons alcoolisées sera interdit
après 7 heures du soir ; mais il sera
permis de faire de la musique et de
danser toute la nuit.

Dans le cas où l'événement se pro-
duirait un samedi, les fêtes seraient
remises au lundi, ceci afin de respec-
ter le caractère religieux de la jour-
née dominicale.

Dès à présent, il a été décrété que
le lendemain de la naissance devien-
drait jour de fête nationale . Les mai-
sons, les canots et les ports seront
pavoises. Une fois de plus l'étranger
pourra s'étonner à la vue de ce peu-
ple si placide à l'ordinaire, mais si
exubérant dans sa joie chaleureuse
qui, en de pareilles circonstances, est
un émouvant mélange de fierté pa-
triotique et de naïveté.

L'affaire da C. S.A. R.
se développe toajoars

PARIS, 19 (Havas). — Sur 42 in-
culpés dans l'affaire du C.S.A.R., 9
sont en liberté provisoire, 33 autres
restent détenus. Devant l'importance
qu'est susceptible de prendre le com-
plot, un nouveau juge d'instruction
sera adjoint à M. Béteille : M. Robert
Bourguignon, qui s'occupera plus
spécialement de l'affaire des tubes
de bacilles au sujet de laquelle fut
arrêté Billecocq.

Il y a maintenant en tout
dix-neuf arrestations
à Clermont-Ferrand .

CLERMONT - FERRAND, 19 (Ha-
vas). — Une dix-neuvième arresta-
tion a été opérée à Clermont-Ferrand,
à propos de l'affaire du C.S.A.R. :
celle de M. Chauché, ingénieur aux
usines Michelin, qui a ' reconnu être
en relations avec l'ingénieur Vogel,
mais qui a nié faire partie de l'or-
ganisation du C.S.A.R.

NOUVELLES ÉCONOMIQUES ET FINANCIÈRES
BOURSE DE NEUCHATEL

Les chiffres seuls Indiquent les prix faits
d = demande o = offre
ACTIONS 18 janv. 19 Janv.

Banque- nationale ... 635.— d 650.— d
Crédit suisse 714.— d 715.— d
Crédit fono. neuch. . 610.— 610.—
Soc. de banque suisse 658.— d 656.— d
La Neuchâteloise 450.— d 450.— d
Cab. électr. cortaillod 2725.— d 2725.— d
Ed. Dubled & Cie ... 450.— 440.— d
Ciment Portland 970.— 980.— o
Tramways Neuch. ord. 200.— o —.—

» » prlv. —•— —•—
Imm. Bandez-Travers ™.— ° 175.— o
Salle des concerts ... 350.— d 350.— d
Klaus —.— — •—Etablis. Perrenoud .. S9°-— ° 3f > °— °
Zénith S. A., ordin. .. 90.— d 91.— d

» » prlvll. .. 103.— 100.— d
OBLIGATIONS

Etat Neuch. 4 % 1928 103.— d 103.10 d
Etat Neuch. 4 % 1930 104.75 d 104.75 d
Etat Neuch. 4 % 1931 103.— 103.—
Etat Neuch. 4 %  1932 103.50 d 103.50 d
Etat Neuch. 2 y ,  1932 94.75 d 95.—
Etat Neuch. 4 % 1934 103.50 d 103.50 d
VUle Neuch. 3 % 1888 101.— d 101.25 d
VlUe Neuch. 4 y .  1931 103.— d 103.25 d
VUle Neuch. 4 % 1931 102.76 d 102.75 d
VlUe Neuch. 3 % 1932 101.25 d 101.25
VUle Neuch. 3 % 1937 101.26 101.50
Ch.-de-Fds 4 % 1931 84.50 d 85.—
Locle 3 % % 1903 68.50 d 69.— d
Locle 4 % 1899 70— d 71.— d
LOCle 4 % 1930 71.50 d 72.— d
Salnt-Blalse 4 % 1930 102.— d 102.— d
Crédit foncier N. 5 % 104.75 d 104.75 d
Tram. Neuch. 4% 1903 100.— d 100.— d
J. Klaus 4 y ,  1931 ... loi — d 101.— d
E. Perrenoud 4% 1937. . 100.— d 100.— d
Suchard 5% 1913 ... 101.50 d 101.50 d
Suchard 4 Ù 1930 ... 103.— d 103.50
Taux d'escompte Banque nationale 114%

Bourse (Cours de clôture)
BANQUES ET TRUSTS 18 Janv 19 janv.
Banq. Commerciale Bâle 530 d 530
Un. de Banques Suisses 613 615
Société de Banque Suisse 660 666
Crédit Suisse 718 718
Banque Fédérale S.A. .. 671 57a
Banque pour entr. élect. 584 586
Crédit Foncier Suisse .. 308 307
Motor Columbus 295 302
Sté Suisse Indus». Elect. 484 490
Sté gén. lndust. Elect. .. 320 d 340
Sté Sulsse-Amér. d'El . A. 58 <4 60
INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen .. 2830 2830
Bally S.A 1310 1310
Brown Boverl & Co S.A. 199 200
Usines de la Lonza 130 130U
Nestlé 1167 1164
Entreprises Sulzer 725 735
Sté Industrie chlm. Bâle 6100 6075
Sté Ind. Schappe Bâle .. 685 680
Chimiques Sandoz Bâle 8400 d 8400 d
Sté Suisse Ciment Portl. 970 d 975 d
Ed. Dubled & Co S. A. 450 450 o
J. Perrenoud Co. Cernier 390 390 o
Klaus S.A.. Locle — .— — —
Câbles Cortaillod 2725 d 2725 d
Câblerles Cossonay 1800 d 1800 d
ACTIONS ÉTRANGÈRES
Hispano Amerlcana Elec 1360 1373
Italo-Argentins Electric. 191 195
Allumettes Suédoises B 27 26%
Separator 121 122
Royal Dutch 887 883
Amer. Europ Secur. ord. 27 26 %

BOURSE DE GENEVE
Les chiffres seuls indiquent les prix faits
m = prix moyen entre offre et demande

d = demande o = offre
ACTIONS 18 Janv. 19 JanT.

Banque nation, cuisse —.— —.—
Crédit suisse 717.50 716.—
Soc. de banque suisse 660.— 666.—
Générale élec. Genève 310.— m 340.—
Motor Columbus .. .. 293.— 299.50
Amer. EUT. Sec. prlv. 349.— 352.50
Hispano American E. 274.50 275.—
Italo-Argentlne électr 190.50 191.50
Royal Dutch 883.50 882.60
Industrie genev. gaz 312.50 320.—
Gaz Marseille — .— —.—
Eaux lyonnaises oaplt 165.— 170.50
Mines Bor. ordinaires. 410.— 393.50
Totis charbonnages . 205.50 203.— m
Trifall ; •. 20.25 m 19.75
Aramayo mines 33.50 32.75
Nestlé 1167.50 1165.—
Caoutchouc S. fin. .. 41.60 41.—
Allumettes suéd. B. . 27.— 27.—

OBLIGATIONS
4 U % Fédéral 1927 ... —•— —<—
3% Rente suisse .... .—-~ —.—
3 y ,  Chem.- de fer AK 102.25 102.40
3 % Différé 103.25 m 102.75
4 % Fédéral 1930 — •— —¦—
3 % Défense nationale 104.— 103.90
Chem. Franco-Suisse —•— 638.—
3 % Jougne-Eclépens ~"~ —•—
3 '/ ,% Jura-Slmplon 1°2.25 102.50
3 % Genève à lots ... 136.25 136.25
4 % Genève 1899 515.— _._
3 % Fribourg 1903 ... 515.— —.—
4 % Argentine 1933 .. 106.— 105.25
4 % Lausanne ....... —.— —.—
5 % Ville de Rio 91.— 92.75
Danube Save 45.25 45.10
5 % Ch. Frariç. 1934 " 1163.— 1165.—
7 % Chem. fer Maroc • 1190 m 1200.— d
5 % Paris-Orléans ,..  897.50 920.—
6 % Argentine céd. .. — .— — .—
Crédit f. Epypte - 1903 • 300.— 300.—
Hispano bons 6%  , . .• —.— 311.50
4 y  Totis char. hong. —.— —.—

Amsterdam et New-York seuls en bais-
se à 241.05 (— 2 % ) .  Fr. fr. 14.53 (+
5 c.) Dollar 4.32 7/8 (— 1/8). Stockholm
111.57 \i (+ 5 c.) Oslo 108.75 (+ 7 H).
Copenhague 96.60 ( + 2 %  c.) Bruxelles
73.22 Vi. Buenos-Ayres 126.75. Dix-neuf
actions en hausse, dix-sept en baisse, dix
sans changement. Banque Suisse 667 ( +
7). Soc. Générale 340 (+ 30 le 14 c.)
Columbus 300 (+ 6). Bor ord.392 (— 18).

L'exportation de fromage et de lait
condensé en 1937

L'exportation de fromage a été l'an
dernier Inférieure à celle de l'année pré-
cédente en ce qui concerne la quantité,
mais supérieure au point de vue de la
valeur. L'exportation de fromage a pâte
dure en meule s'est élevée & 140,309 quin-
taux pour une valeur de 35,3 minions de
francs, contre 151,545 quintaux pour une
valeur de 32,63 millions de francs en
1936. La quantité exportée de fromage en
boite a été de 29,160 quintaux (poids
net) et la valeur de 8,33 millions de
francs contre 6,36 millions de francs l'an
précédent. L'exportation du fromage a
ainsi atteint, au point de vue de la va-
leur seulement, le niveau de l'année 1933.

L'exportation de lait condensé s'est éle-
vée à 58,000 quintaux et à 4,78 millions
de francs (53,686 quintaux et 4,15 mil-
lions de francs en 1936). L'augmentation
est bien modeste comparée à l'exportation
six fois plus Importante enregistrée en-
core 11 y a dix ans.

Service des chèques postaux 1937
La direction générale des P T. T. com-

munique :
Le mouvement total a atteint 31,85

mlUiards de francs. Ce montant est le
plus élevé obtenu jusqu'à maintenant.
Par rapport à l'année précédente, l'aug-
mentation représente 3,632 millions ou
12,87 %. Les transferts sans circulation
d'argent (service des virements), y com-
pris les virements avec la Banque natio-
nale, représentent 25,39 milliards de
francs (79,7% de l'ensemble du trafic).
Il a été effectué 89,068,000 Inscriptions,
soit 4,850,000 de plus qu'en 1936. Le nom-
bre des titulaires de comptes a augmenté
de 4,031 et atteignait à la fin de l'année
120,526. Il est ouvert un compte de chè-
ques postaux pour 34,57 habitants. En ce
qui concerne le nombre des titulaires de
comptes, la Suisse occupe, par rapport à
la population, la troisième place du clas-
sement des pays ayant Introduit le servi-
ce des chèques postaux. L'avoir en comp-
te s'élevait à 450,6 millions de francs au
31 décembre, avec une moyenne annuel-
le de 386,1 millions. Pour un compte de
chèques, l'avoir en compte se monte à
une moyenne annuelle de 3,258 fr. et â
3,738 fr. à la fin de l'année. B a été ven-
du 133,688 chèques de voyage, pour un
montant de 9,709,000 fr., soit 27,454 chè-
ques et pour 2,175,700 fr. de plus qu 'en
1936.

L'exportation de la broderie reprend
Le mouvement régressif dans l'expor-

tation autrefois si florissante de l'Indus-
trie de la broderie, a fait place, en 1936
déjà, à une amélioration sensible. En
1937, la reprise fut plus apparente en-
core. L'exportation atteignit 12,845 quin-
taux et une valeur de 27,73 millions de
francs contre 10,400 quintaux et 16,4
millions de francs en 1936 et 6463 quin-
taux pour 12,7 millions de francs seule-
ment en 1935, année de crise particuliè-
rement violente. La comparaison entre la
valeur Indique une différence plus gran-
de par rapport à la quantité par suite
de l'amélioration des prix due à la déva-
luation.

Montecatinl
L'impôt ou plutôt le prélèvement de

10 % sur le capital que doit percevoir
l'Etat, oblige la société à payer un mon-
tant de l'ordre de 150 millions de lires.
Le conseil se propose d'augmenter à cet
effet le capital actuel , qui est de 1 mil-
liard de lires, en partie par une réparti-
tion gratuite d'actions nouvelles et par
des souscriptions de sociétés affiliées ou
nouvelles.

L'afflux d'or à la Banque nationale
Dans sa séance de vendredi, le Conseil

fédéral s'est occupé de l'accroissement
constant de l'encalsse-or de la Banque
nationale. C'est ainsi que celle-ci, au
cours de la semaine dernière par exem-
ple, a augmenté de 100 millions de francs
provenant vraisemblablement en bonne
partie de France. U semble que le « gen-
tlemen's agreement » conclu avec les ban-
ques n'a pas donné le résultat escompté.
La Banque nationale se préoccupe actuel-
lement de trouver les moyens de lutter
d'une autre façon contre cette Invasion
d'or.

Le régime des changes au Brésil
Le département du commerce extérieur

britannique a reçu de nouvelles Informa-
tions de son conseiUer du commerce
extérieur, à Rio de Janeiro, d'où il res-
sort qu'en vertu du décret du 8 Janvier
dernier pris par le gouvernement brési-
lien, les ordres venant de l'étranger en
vue de paiements en mllrels à effectuer
au BrésU ne pourront être exécutés que
si les sommes correspondantes en mon-
naie étrangère sont vendues Immédiate-
ment à la Banque du Brésil. Le même
décret stipule que toutes les sommes en
mllrels dues par des maisons étrangères
à des maisons brésiliennes devront être
signalées à la Banque du Brésil, dans les
quarante-huit heures. L'équivalent en
monnaie étrangère devra être vendu à la
Banque du Brésil dans un délai d'un
mois.

On signale par ailleurs que, selon tou-
tes probabilités, il sera délivré pour les
besoins commerciaux de petites sommes
en devises étrangères; l'ordre chronologir
que des dépôts en 'mllrels sera stricte-
ment suivi. De son côté, la Bank of Lon-
don and South America précise que la
distribution des devises étrangères par la
Banque du Brésil sera effectuée aux ban-
ques par la remise d'effets d'exportation
ou de traites de la Banque du Brésil.
Des contrats en vue de l'achat et de la
vente d'effets d'exportation ne pourront
couvrir au maximum qu'une période de
six mois. Les contrats qui n 'auront pas
été liquidés pendant cette période par la
remise effective d'effets d'exportation se-
ront soumis à des droits d'exportation
supplémentaires. D'autre part, la Banque
du Brésil peut , avec l'autorisation du
ministre des finances, renoncer au droit
exclusif d'acheter des effets de change
qui lui avait été accordé par décret. II
est précisé dans les Instructions préli-
minaires relatives au régime des changes
que la Banque du Brésil achètera des
devises étrangères au taux de base de
mllrels 17,300 par dollar américain.

Union suisse des Caisses de
crédit mutuel

Ensuite de l'afflux considérable de ca-
pitaux des caisses affiliées, le bilan de la
Caisse centrale de l'Union , suisse des
Caisses de crédit mutuel (système Ralf-
feisen), a augmenté de 50,3 millions de
francs à 64,3 millions de francs, soit de
28 %. L'excédent de l'exercice s été de
213.552 fr. (année précédente 236,860 fr.).

Ce bénéfice sera utilisé de la façon
suivante : 130,000 fr. paiement aux parts
sociales de l'intérêt habituel de 5 % :
50,000 fr. versement aux fonds de réser-
ve , 20,000 fr. amortissement sur le bâti-
ment de l'association , et 13,552 fr. report
à compte nouveau.

Le nombre des Caisses Ralffelsen affi-
liées (qui sont disséminées sur le terri-
toire de tous les cantons) a passé au
cours de l'année de 627 à 640.

Après la constitution
du cabinet Chautemp s

Les partis fixent leur attitude
PARIS, 19 (Havas). — Dans un

discours qu'il a prononcé au déjeuner
du comité répuhlieain de l'industrie,
du commerce et de l'agriculture, M.
Georges Bonnet, ministre d'Etat , a
dit que le budget est en équilibre et
que la trésorerie disposait au début
de l'année de quoi faire face à tou-
tes les échéances. Quant aux réserves
d'or, elles sont plus importantes que
lorsque le cabinet Chautemps prit le
pouvoir il y a six mois. Cela montre,
dit-il , combien des rentrées impor-
tantes de capitaux se sont produi-
tes en France depuis six mois.

Après avoir fait allusion' à l 'ébran-
lement et à l'alerte sur les changes,
qui survinrent il y a quelques sê
maines, M. Georges Bonnet a ajouté
qu'il fallait avertir le pays de la fa-
çon la plus solennelle en lui disant
que ce n'est pas par des procédés
empiriques, ni en' s'enfermant dans
ses frontières sous le signe de l'au-
tarcie et en établissant le_ contrôle
des changes, que l'on obtiendra le
rétablissement financier.

La résolution du
rassemblement populaire
PARIS, 19 (Havas). — Le comité

national du rassemblement populai-
re, réuni mercredi, a voté l'ordre du
j our suivant:

«Au lendemain de la constitution
du gouvernement, le comité national
du rassemblement populaire rappel-
le s'a résolution unanime du 15 jan-
vier, affirmant que seul un gouver-
nement de Front populaire, émana-
tion du rassemblement, décidé à
appliquer son programme, peut ré-
pondre à la volonté clairement ma-
nifestée par le pays.

» En conséquence, le comité natio-
nal compte que le nouveau gouver-
nement, émanation des partis qui prê-
tèrent le serment du 14 juillet et
souscrivirent un programme com-
mun, prendra l'engagement de s'ap-
puyer à la Chambre sur la majorité
du Front populaire pour l'applica-
tion du programme du rassemble-
ment.

» Répondant à l'émotion soulevée
dans le pays républicain par l'affaire
du complot fasciste, le comité natio-
nal compte que la recherche des res-
ponsabilités et des complicités quel-
les qu'elles soient, sera poursuivie
avec . la même fermeté qu'avant la
crise.' »

L'attitude du parti social
français.-

PARIS, 20 (Havas). — Le groupe
parlementaire du parti social fran-
çais a pris acte que le cabinet Chau-
temps a été constitué en dehors de
l'influence communiste. Il a décidé
de régler son vote, vendredi, suivant
les termes de la déclaration minis-
térielle.

... et celle de l'Alliance
démocratique

PARIS, 20 (Havas). — M. Flandi n,
président de l'Alliance démocratique,
a déclaré dans les couloirs de la
Chambre que le cabinet Chautemps
bénéficiera de la part des groupes du
centre d'un accueil sympathique dans
la mesure même où il exécutera le
programme correspondant aux décla-
rations que son chef fit à la Cham-
bre jeudi dernier.

Les blanchisseurs de Lille
sont en grève

LILLE, 19 (Havas). — L'ordre de
grève des ouvriers blanchisseurs,
lancé lundi soir par le syndicat cé-
gétiste, a été observé dès mercredi
matin par de nombreux ouvriers.
A Lambersart, une douzaine d'é-
tablissements sont arrêtés. A Lotn-
me, 44 blanchisseries sont immobi-
lisées. D'autres établissements de la
périphérie de Lille ont également été
touchés. Le mouvement se déroule
dans le calme.

Comment Weidmann
tenta d'attirer

dam set filets une jeune
Lausannoise

VERSAILLES, 20 (Havas). — Le
juge d'instruction de Versailles a re-
çu la traduction d'une correspondan-
ce échangée entre Weidmann, qui se
faisait alors appeler Tinker, et une
jeune Suissesse habitant Lausanne,
qui avait fait paraître, en octobre ,
une annonce dans un journal améri-
cain pour chercher une place de
gouvernante.

Weidmann , sous le nom de Tinker,
lui fit savoir qu 'il était chargé par
un de ses amis de lui trouver une
place de dame de compagnie pour sa
fille âgée de 18 ans. La jeune Lau-
sannoise accepta et écrivit à deux
reprises. La dernière lettre saisie
porte la date du 18 novembre et l'on
ignore si par la suite, la jeune fille
fut en relation avec l'assassin. C'est
ce qne vont s'efforcer de déterminer
les policiers.
Iitf* magistrat marseillais va en-

voyer nne commission rogatoire à
Lausanne afin de procéder à l'audi-
tion de la jeune fille.

._ Et comment U essaya
de duper un Américain

VERSAILLES, 20 (Havas). — On
sait qu'en compulsant le carnet d'a-
dresses de Weidmann, les enquêteurs
remarquèrent la note suivante : Ba-
gnoles-de-l'Orne, et en regard le
nom d'un Américain, Michel Stein, 67
ans, qui dirige à Baltimore un ma-
gasin de nouveautés. Il débarqua au
Havre, le 19 juin et s'embarqua le
26 août sur le même bateau.

En France, il effectua de nom-
breux déplacements, notamment à
Bagnoles-de-l'Orne, Deauville, Di-
vanne-les-Bains, où il faisait une cu-
re.

Les policiers pensent que c'est à
l'hôtel Ambassadior, à Paris, où Weid-
mann fit la connaissance de Jean de
Koven, que l'assassin remarqua la
présence de l'Américain et qu'il
était dans ses desseins d'en faire une
victime. Le juge d'instruction va en-
voyer une commission rogatoire en
Amérique pour entendre M. Stein,
afin qu'il précise dans quelles con-
ditions il a connu Weidmann.

Grave incident
anglo- nippon à Tientsin

CHANGHAÏ, 19 (Reuter). — Un
grave incident s'est produit mercre-
di matin, à Tientsin. Les autorités
britanniques ayant refusé de livrer
aux Japonais un Chinois résidant
dans la concession britannique, les
autorités japonaises ont menacé de
pénétrer dans la concession pour
s'emparer du Chinois. Le comman-
dant militaire britannique a alors
répondu : « Nous serons contraints
de résister. >

Nouvelles de partout
EN S U I S S E
* A Davos, la commission du Conseil

des Etats chargée d'examiner le projet de
loi tendant à assurer l'approvisionne-
ment du pays en marchandises Indis-
pensables, a passé a la discussion des ar-
ticles. Après un examen détaillé, elle a
proposé certains amendements au projet,
qu'elle reverra, ainsi remanié, dans de
nouvelles séances. Le Conseil des Etats
traitera cette affaire dans sa session de
février.

A L ' E T R A N G E R

* On apprend qu'une explosion s'est
produite mardi soir dans le puits de
mine de Plumbago, dans la région de
Kurunagla (Ceylan ) et situé à environ
50 km. de Colombo. On craint que quinze
mineurs n'aient péri .

* Le soviet suprême a élu M. Lltvl-
nof , à l'unanimité, commissaire du peu-
ple aux affaires étrangères.

* D'Importants gisements de fer —
que les experts estiment être de l'ordre
de mule millions de tonnes — ont été
découverts près des mines de charbon de
Fou Choun (Mandchourle).

* Le lock-out dans les hôtels et les
restaurants suédois, qui a commencé à
être effectif lundi, s'est étendu aux ca-
fés et aux cuisines populaires.

* La première session du Soviet suprê-
me a été déclarée close. Le nouveau con-
seil dee commissaires du peuple, qui
comprend 27 membres, est à peu près
Identique a l'ancien.

* Un nouveau raid d'Italie en Améri-
que du Sud sera entrepris ces prochains
Jours par trois appareils dont un piloté
par Bruno Mussolini. Leur itinéraire pas-
se par Dakar, Natal et Rio-de-Janelro.

* De nouvelles monnaies de métal, à
l'effigie de l'empire Italien, seront mises
en circulation ces prochains Jours dans
la Péninsule. Des pièces de 20 lires pour
une somme de 50 miUlons seront mises
en circulation. Il y aura en outre pour
260 millions de pièces de 10 lires et pour
un nulllard 200 mUlions de pièces de 5
Ures, soit au total un milliard et demi de
lires.

* Le ministre de l'air du Reich
communique que le rapport de la com-
mission d'enquête Instituée par le géné-
ral Gôrlng pour rechercher les causes de
la catastrophe du dirigeable « Hlnden-
bourg », à Lakehurst, vient d'être dépo-
sé seulement maintenant. De retour des
Etats-Unis, la commission a longuement
examiné les causes qui auraient pu pro-
voquer l'Inflammation de l'aéronef .

Le rapport conclut que seul un con-
cours malheureux de circonstances a cau-
sé la catastrophe. Il considère que la
cause la plus probable doit être que pen-
dant les manœuvres d'atterrissage, une
déchirure s'est produite dans une des
cellules de l'arrière ; l'hydrogène s'est
répandu dans l'espace situé entre les cel-
lules et l'enveloppe, un mélange d'hydro-
gène et d'air s'est formé qui, soit à la
suite des perturbations de l'atmosphère
chargée d'électricité, soit pour une autre
cause électro-physique, provoqua l'inflam-
mation.

* Le décret de dissolution du parle-
ment de l'Ulster a été signé par le gou-
verneur d'Abercorn.

+ Mercredi ont été évoquées devant le
tribunal correctionnel de Saint-Julien, en
France, deux affaires de trafic d'armes.
La première affaire remonte a septembre
1936 et concerne de Buymbecke, sujet
belge, arrêté à MarselUe et huit autres
inculpés dont quatre sujets suisses et
quatre habitants des environs d'Anne-
masse. Par quatre fols, les Inculpés ont
fait franchir la frontière à des charge-
ments d'armes et de munitions à destina-
tion de l'Espagne.

Conflit de salaire
dans les compagnies

pétrolières

EN BIRMANIE

RANGOOM, 19 (Reuter). — Neuf
mille ouvriers des compagnies pétro-
lifères de Yen Ang Yaung et de
Chauk sont actuellement en grève,
réclamant une augmentation de sa-
laires et une amélioration des con-
ditions de travail.

La situation est considérée comme
sérieuse et le premier ministre de
Birmanie, aocompagnié du ministre
du commerce, se rendra sur les lieux
par avion afin de s'entretenir avec
les représentants des ouvriers et ceux
des compagnies.

Emissions radiophoniques
de leudl

(Extrait du lournai « Le Radio »)
SOTTENS: 12.29, l'heure. 12.30, lnform.

12.40, disques. 16.59, l'heure. 17 h., pour
l'heure du thé. 17.30, quatuor Schumann.
op. 43, No 3. 18 h., la cuisine pratique.
18.20, musique lyrique française par
l'O. R. S. R. 19 h., causerie agricole. 19.10,
les lettres et les arts. 19.20, sports et
tourisme. 19.30, Intermède musical. 19.50,
lnform. 20 h., le micro dans la vie. 20.30,
chansons. 21.45, œuvres de Roger Vuataz,
Interprétées par l'O. R. S. R.

Télédiffusion: 12 h. (Lugano), disques.
13.45 (Vienne), disques. 16.05, airs d'opé-
rettes. 23 h. (Paris), théâtre parlé.

BEROMUNSTER: 12 h., concerto pour
piano, de Mozart. 12.40, conc. récréatif,
par l'orchestre de la station hollandaise.
17 h., pour l'heure du thé. 18.10, œuvres
de Weber. 19.10, disques. 20.15, concert
symph. avec soliste. 21.30, pièce radlo-
phon. 21.45, danse.

Télédiffusion: 11.25 (Vienne), musique
champêtre. 13.45, disques. 22.30, refrains
à succès.

MONTE-CENERI : 12 h. et 12.40, musi-
que rariée. 17 h., pour l'heure du thé.
20 h., chant. 20.30, conc. par le R. O.

Télédiffusion (progr. europ. pour Neu-
châtel ) :

EUROPE I: 10.30 (Coblence), concert.
12 h. (Cassel), concert. 14.10 (Francfort),
disques. 16 h. (Trier), musique récréati-
ve. 19.10 (Francfort), musique gaie. 20.45
(Lugano), orchestre. 21.15 (Francfort),
conc. choral et d'orchestre. 22.30 (Stutt-
gart) , musique populaire.

EUROPE II: 12 h. (Vienne), concert.
12.45 (Paris), orchestre Jo Bouillon. 14 h.
(Marseille). Jazz. 15.45 (Bordeaux), con-
cert. 18.45 (Tour Eiffel), orchestre.

RADIO-PARIS: 12 h., disques. 13.20 et
14.45, musique variée. 18 h.. « Amphi-
tryon », trois actes de Molière. 21.30, conc.
symphon

LUXEMBOURG: 15.05, piano. 22.30,
conc. symphon.

DROITWICH: 16.15, orchestre symphon.
22.20. conc. Bartok.

KŒNIGSWUSTERHAUSEiY: 18 h., mu-
sique de chambre.

ROME: 21 h., «Le petit Marat », opéra
de Mascagni.

BRESLAU: 20.10, conc. symphon.

LES -___ —==;Sg

FOOTBAU,
Matches d'entraînement dei
joueurs de l'équipe national*

Mercredi soir, à Zurich, les joueuri
de l'équipe nationale ont disputé troi»
matches d'entraînement de 45 mHnj.
tes chacun.

La première équipe était formée
comme suit : Kalbermatten ; Minelli,
Lehmann ; Springer, Vernati , Lœrù
scher ; Bickel , Wagner, Monnard
Walacheck et G. Aebi .

Cette formation a battu une sélec-
tion de joueurs étrangers en Suisse,
par 4 à 0. Wagner et Walacheck ont
marqué chacun un but et G. Aebi
deux.

La seconde équipe, composée de
Ballabio ; Lehmann, Nyffeler ; Sprin-
ger, Andréoli , Liniger ; Mohler, Trello
Abegglen , Kielholz , Walacheck et Ci-
seri II a été moins brillante. En ef-
fet, la même sélection de joueurs
étrangers a gagné par 3 buts à 1.

La troisième équipe, formée de
Kalbermatten ; Elsâsser, Rossel ;
Guinchard, Vernati, Muller ; Hulliger,
Trello Abegglen, Mohler, Wagner et
G. Aebi n 'a également pas donné sa.
tisfaction. Cette formation a battu
Juventus par 1 à 0.

La composition défi nitive de l'é-
quipe suisse qui j ouera le 6 février
à Cologne n'est pas encore connue,

En Angleterre
Dans un match comptant pour la

coupe d'Angleterre, Cherterfield a
battu Bradford , 2 à 0.

Pour la coupe du monde
Le match Etats-Unis - Indes néer-

landaises, comptant pour la coupe
du monde, sera joué à Rotterdam, le
15 mai.

CYCLISME
Les six jours de Gand

Voici les résultats des six jours de
Gand : 1. Slaats - Pellenars, 509 p,
2830 km. 25 ; 2. Buysse - Billet, 446
p. ; 3. à un tour : van Sckyndel - van
den Brock, 317 p. ; 4. Guimbretière *
Giorgetti, 88 p.

HOCKEY SUR GLACE
Suisse B - Pologne, 0-1

Mercredi soir, à Berne, en présen-
ce de deux mille spectateurs, la Po-
logne a rencontré l'équipe suisse B
formée de joueurs de Berne, Bâle et
Zurich. L'équipe suisse a manqué
d'homogénéité et d'ardeur tout au
long de la. partie.

Le seul but de ce match a été
marqué par la Pologne au couirs du
second tiers-temps.

Communiqués
Le Japon ancien et moderne

Ce soir notre compatriote M. Gueissas
Journaliste à Lausanne, fera, & la Salle de!
conférences, une conférence sur: cl*
Japon ancien et moderne 1», qui sera Il-
lustrée par plusieurs films sonores mer-
veuleux représentant un ensemble uni-
que en son genre. Au programme: Les
quatre saisons. — Mélodies Japonaises,
— Nara-Kyoto. — Les sports au Japon.
— Fêtes et festivals. — La pêche aux
cormorans.

Une exceUente occasion de connaître
le Japon dont on parle tant ces temps,
présenté par un conférencier qui a vi-
sité à différentes reprises le pays da
soleil levant où 11 a recueilli des Impres-
sions et visions saisissantes. Il parlera da
Japon objectivement, s'appllquant à fai-
re connaître les villes et les campagnee
de ce beau pays, ses habitants, ses cou-
tumes, ses mœurs, ses conditions écono-
miques, ses particularités historiques et
géographiques.

Une matinée spécialement réservél
pour les enfants aura lieu l'après-mldl.

Les résultats
de la « Semaine du kilo »

à Zurich
Le comité pour l'entr'aide aux chô-

meurs romands de Zurich nous informa
qu'U a pu distribuer aux chômeurs phu
de 3000 kg. de denrées alimentaires, de
nombreux vêtements et du combustible ;
les dons en espèces ont atteint 2578 fr. 20.

Carnet du j our
Salle des conférences : 15 h. et 20 h. 80.

Le Japon, conférence avec films sono-
res.

CINÉMAS
Palace : Paris.
Théâtre : Mes tantes et mol...
Caméo : Un soir de bombe.
Chez Bernard : Yoshlwara.
Apollo : François 1er.

COURS DES CHANGES
du 19 janvier 1938, à 17 h.

Demande offre
Paris 14.45 14.65
Londres 21.625 21.645
New-York .... 4,32 4.34
Bruxelles 73.10 73.30
Milan 22.65 22.95

» lires tour _.— 20.55
Berlin 174.10 174.60

> Registermk —.— 109.—
Madrid — •— —.—
Amsterdam ... 241.— 241.25
Vienne 81.50 81.90
Prague 15.10 15.25
Stockholm ... 111.30 111.70
Buenns-Avres p 126.— 128.50
Montréal 4.32 4.34

Communiqué à titre indlcatU
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

INSTITUT BLANC
SAMEDI 22 JANVIER

Un soir au pays des tulipes

Gain hollandais
Attractions — Cotillons-surprises et

The Big Apple 111
avec les New-Hot Players

Il est prudent de réserver sa table
Téléphone 52.234

Armée du Salut
Ecluse 20 Ce soir, à 20 h.

Soirée anniversaire du poste
présidée par le colonel Spennel

Cordiale Invitation

Salle des Conférences
CE SOIR, A 20 h. 30,

LE JAPON
Prix : Fr. 1.65 et 1.10, 80 c. pour W

élèves et étudiants. En matinée : 30 c
pour les enfants. Location Au Ménestrel.

BEAU-RIVAGE
AUJOURD'HUI

Thè dansant
et Soirée dansante

avec le fameux orchestre
MAZZACCARA— —

MORT D'UN HISTORIEN
On annonce la mort à Genève, à

l'âge de 74 ans, de M. Victor van
Berchem, auteur d'importants tra-
vaux sur l'histoire de Genève et de
la Suisse. Il était docteur en p hilo-
sophie «honoris causa » de l'uni-
versité de Zurich.

La vie intellectuelle

DERNI èRES DéPêCHES

BUCABEST, 19 (Havas). — A la
suite des mesures envisagées ou dé-
jà prises par le gouvernement rou-
main contre les Israélites, de nom-
breux Juifs songent à émigrer en
Amérique du Sud, notamment au
Brésil. Une délégation de Juifs de
Bessarabie a présenté un mémoire
dans ce sens au ministre du Brésil à
Bucarest. D'autre part , une associa-
tion juive s'est formée en vue d'étu-
dier les possibilités d'émigration en
Ethiopie.
Les partis protestent contre
la dissolution dn parlement

BUCABEST, 19 (Havas). — Le
parti national-paysan et le parti li-
béral gui constituent les deux plus
forts partis de l'opposition protes-
tent avec véhémence contre la dis-
solution du parlement qui est, di-
sent-ils, un acte contraire à l'esprit
et à la lettre de la constitution.

tes Juifs ne recevront plus
de devises pour fuir I

BUCABEST, 19 (D.N.B.). — La
commission des changes a décidé que
les juif s ne recevront plus aucune
devise pour se rendre à l'étranger.

Les Juifs roumains
vont émigrer

en Amérique du Sud
et en Ethiopie



OCCASION
Toilettes
modernes en noyer
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E. PAUCHARD
TERREAUX 2, magasin
ler étage, - Tél. 52.806

Achat - Vente - Echange

of ôàêf è
Sdcoopémf hê ae (js
iomommaÉoR)

Pour le dessert
ou le goûter :

Tartes
aux fruits

POMMES - PRUNEAUX
Fr. -.95 1.40 1.75

ABRICOTS
CERISES SANS NOYAUX

. vs•;. ; -Fiv i.i» 0k ït2JS *: "S
... . ' RISTOURNE

Auto Renault
' • ' 7 & HP,, ' 193&, en très ':

' bon état, à vendre. S'a-
dresser Garage Wldmer,
MaUlefer.

A VENDRE
huit à dix BILLES DE CHENE,
épaisseur : 10, 9, 8, 7, 6, 5, i
et, 5 ans d'âge ;

trois ou quatre BILLES
FOYARD, de 8 à 4 ct d'é-
paisseur, 4 ans d'âge, sec. —
Ch. Joss, charron, Cressier.

 ̂
CHEZ BERNARD

1^

^-***̂  ̂
Jeannette MAC-DONALD

^^*̂ _
^ 

Sa voix admirablement

I - mWm. gfc ll ft "**'''*̂  _ timbrée,
ie@ C Bl SI li «* *̂*******'***<*, crista lline >
¦ ¦ ¦ ^^^^^ claire.du printemps <̂^

DÈS VENDREDI
I Les derniers 3 jours 1
|': de notre grande vente j

FIN DE SAISON
i Occasions 1
1 sensationnelles §

I Tissus g A 0/ I
|g UN LOT Lainage uni, pure laine pour M

¦ Manteaux S:urJïï caut <*S9© R
\JM bleu et vert. Jk^M ÉHîH Valeur jusqu'à 10.80, soldé le m. ^̂ ? |

il L£ Crêpe figuré Sonne, <g 90 i;'-¦¦'-¦ différentes teintes pr jolies robes. '-. -t i
H Valeur jusqu'à 4.90, suidé le m. *m

¦ Tous nos COLS DE FOURRURE i

i ̂ T Echarpes g™ . ÛËll
tM soie . . Valeur 1.90, soldé M W w  4*W jj

1 BONNETERIE i
I UN Panfalnnc mî-laine, -̂  _ Ni

il LOT raniaïun» maine fan- ||i" p|
t - j ment dans les tailles 45 et 50. n *éjÊ f â &  l \

{ GvRSUTiS soldés avec I «

1 ST Serre-hanches ecow 4 50 1
*-:B croisêj •. baleiné devant , bande t :  I l
| H élastique . . Valeur 2.25, soldé ¦ \ %

I ST Serre-hanches e în  ̂
_ _ i

L '|S soie rayonne ou broché , forme- BHfg *SffB (j ' : f;H ture de côté, bandes élastique, JB ***9^*9 y i
Sa devant bien renforcé, hauteur j g g b r m  i l
M 31 cm. . . .  Valeur 3.90, soldé ********* i

1 Les derniers (hapeaux 1
POUR DAMES

par exemple ,
; j Valeur jusqu'à 8.90 14.50 19.50 24.50 f j

I soldé à I.— 3.90 4.90 7.— I

COMMUNIQUE
Madame V" Louis WASSERFALLEM

informe son honorable clientèle, ses amis et connais-
sances et le public en général, qu'elle continue,
comme par le passé, à gérer le commerce de

Pompes Funèbres Générales

L. WASSERFALLEN
Rue du Seyon -19 NEUCHATEL Tél. 5-1.-1 OS

. .. .et que, contrairement aux bruits malveillants qui ont
couru, elle a repris et continuera, avec l'aide de
H. Henri Lador-Rossier, l'entreprise dirigée par feu
Louis WASSERF ALLEN depuis 1916. Elle assure le

public de son entier dévouement.——— *********\\**\******\***\*\w***\*\vmsat m*******̂ **T*\*********************mm

: ÊJJjïi Immense muraille de
JHk CHjUjSSURES SE PANES
^^HwSfâPWfe -̂ en noir, bleu, brun, gris, beige et fantaisie

0;Wt-^̂ ^Êf 
Quelques 

prix

:
4̂8^̂ - l̂à l̂l' l " u l°l pantoufles chaudes 1.90
li$WÉ^W #̂at. Un lot de souliers crêpe de Chine blanc . . 1.90
JÊm°SÊmÊlf âSbk. ^ n '

ol r f e  soulicrs  crêpe de Chine noir , 35/37 1.90 M
S J^S^^^1K

«P«8 Î 
^n lot ^e caoutchoucs bruns 1.25

à^^^^^^1^^ Un 

lot rte 

caoutchoucs noirs , 35/38 . . . .  1.90
$&.ÉiÉi»Pli?5<lr l,r ,a lot (Ic snow-boots , 35/37 2.90
^gWa||»à(#fera Un lot rie boites en caoutchouc , 39/42 . . . 3.90 f

JP ;EHnHa\ Un lot de crêpe de Chine noir , 35/37 . . . 3.90
/W^*§$l̂ \lK  ̂ «1̂ 1 'nl ^e souuers cuir fantaisie 5.90

A3uECî £̂*l?iSfflMK. Un lot de cafignons montan t s  4.—
fffi^M^^^^^p?^^© Un lot de souliers 

décolletés 

noirs , 35/37 . . 5.90
Ŵ Ê̂j ^̂ tW t̂V̂ ^ Un 

lot 

de souliers noirs , bleus , bruns . . . 7.90
M'̂ ^^tf^^^ ' n 'ot ('e souliers noirs , bleus , bruns et faut.  9.90

/^^^^ma^^Êlk Un lot (le 

souliers 

pat in 12.90 et 9.90
Jj|l|jHra6§3|j8j|!mÊ Un lot de souliers ski . . 22.80 18.90 16.90

l̂̂ ^̂^ a
63*'̂  POUR FILLETTES ET GARÇONS :

^̂ ^̂ gj^^^t. Un lot de caoutchoucs . 1.50
§̂aP(s esisË» n̂ ' f'e snow_ h°ots 2.90
J *Ê *i§& lÈf ëaESy Un lot de souliers bas 5.90 et 4.90

JwmL^JB^gSl Un lot de souliers ski , 30/33 12.90 27/29 9.90
N§j|ni ; j|||| L POUR ENFANTS. 18/26 :

Ŝ* »̂ '' SïsSi l n  lof l'c Pantouf les  cl cafignons 1.90
iS^^/^^i^v  ̂ Un lot de souliers 3.90 r;

^P ¥ ir Y T 12 HPUTHHÉL W H  Jïïk iJJOi M. H
|̂§ NEUCHATEL SEYON 3 p

MM ^MMT lâ Baal ¦- —WalaaaaatBSdhBaaaaSaalHHBlaaV t.* ¦BSttBUAE taWiaBdiU HI BBaaBBUBâEHlBaaSMJU VBHBB ĵManDEÉLKSB Halw

H Enfin... I
WË ' ' WM

«Ê Pour les derniers jours |
B- dm prî  exceptionnels ! MI CONFECTION POUR DAMES I
B Manfteaia :̂ spoirt n® ?j 50 

14^5 M
Hn . pure la ine , entièrement doublés "** tt ¦ W • |

B B«aanïeais^ fTucrrUre Qj . 0450 ^790 ifRH" pure laine, entièrement doublés Vtu t™ . ¦ m i. ,

B Un ^0! ftobes z^iiyr, ponr dames . . . 1.95 m
i Robes soTs\%-,e 18.90 11.90 7.90 4..9D jf|
1 Robes de bal 29.- 19.58 9.50 ¦

ff I Cliapeay^ pour dames 1. 9 - 3 - 5 - 1  I[¦ Nos dernières séries ¦¦ -¦§¦ *¦'¦ •¦'¦ ! . . j

B JupeS en laina ge . . 3,90 BIOÎ3S3 ?™£2£ 1.45 Ë
Kïa Rlniieo so'e artificielle rose et O EA p.;:'BS
s5>;| BIOUOC Ciel, courtes manches «¦«•»••

1 LINGERIE TISSUS S
L-« il CHEMISES américaines «E FIL A FIL pour costume, ,
iv y il tricot coton ""¦««I pure laine, qualité très M «C ;

ï̂ '] CACHE-SEXE coton rose _ AE serrée, larg. 140 cm., le m. •*«*» , ,
fe: et blanc ¦«« GABARDINE pure laine, O QA - 1

I 5 K  larg. 140 cm. . . le mètre fc««U 11
. , otow . , . _ __ f f i S S i
t.I CHEMISE-PANTALON A OC "COBSA» laine, jolis car- 

245 ;
|-:|" pure laine Z.Z0 reaux» larS- 90 cm. . . . *«¦»« 

^M i PULLOVERS laine, article Q QA CACHEMIRE pure laine, f f A ";
r*:;1! très lourd . . . . 4.90 et 0.3U en marine, larg. 100 cm. ¦¦¦ • ,- N

B
J» f r *  SATIN rayonne, qualité I OR f

£%, Î2  ̂ lourde, larg. 90 cm. . . . ¦¦<*W . )

iU B A S  lil »t <5OÎ P -Q5 MOLLETON double face, I «R
< v* "M* Hl

^
ei SOIC .

 ̂
. . -.»3 pour robes de chambre . l **M

P| BAS soie artificielle -.95 oe
fi -BAS laine -et soie . 1.50 MOLLETON mille neurs . -MQ 

f ^
M BAS pure soie . . .  1.50 jgggg r

r .ta:-.50 - :¦

B Gants peau p0Ur dames 2J0 jgu. F0URRURB -r"a; 1.95 JB
B SOLDES pour FILLETTES I
B Robes de fillettes SJ^lï ï̂ï: 2.90 9
B C^apeai9K d'enfants —.50 m
1 j  Combineisons m et soie poUr miettes 1.25

\ \ Directoires pour enfants en charmeuse —.80
. } Visitez nos rayons, ça en vaut la peine I

:>1 i Touj ours très avantageux

FANTASIO Bienne
CE SOIR

Début de l'orchestre SPARKS

« THE BRIGHT »
| avec TOPSY MILTON

nouvelles attractions

Samedi, 22 janvier
Concours de valse viennoise

• • Jolies récompenses

> ) ^Réservez cette dat| N > Surprises<fj - -

ZOF1NGVE
i i  i iiiii— n n m

jouera au Théâtre de Neuchâtel

UN PROLOGUE

Les folies
amoureuses

Comédie en trois actes de REGNARD

et

Une Monture
LES MARDI 25 ET SAMEDI 29 JANVIER

Portes : 19 h. 45 Rideau : 20 h. 15
Prix des places : 2.50 à 5 francs ï

;̂ Samedi : Séance à prix réduits
; Trams à la sortie : Lignes 1, 2, 3, 5, 7 J

Anémie, fatigue ,
manque d'appétit ï

Vin du Dr Laurent
tonique et tonifiant

Prix du flacon Fr. 3.50
PHARMACIE

F. TRIPET
Seyon 4 - Neuchâtel

Téléphone 51.144

CATAPlASMtS -*Oj. 
^  ̂

Mh; "«NJPIBAnoN

I TOUX. RHUMES, BRONCHITES 1
...rien ne vaut le SIROP RIZA. m

Remède énergique qui combat la toux, l'irritation ¦
9 qu'elle produit, facilite l'expectoration et procure au 'i
ÏA malade un sommeil calme et bienfaisant. es

I houui Si!ï ©i  ̂WÊ t:l AA Flacon j |
f | Pharmacies COMBAT LA TOUX Fr. 5,50 pI B Dépôt général : PHARMACIE PRINCIPALE, Genève ' '

mÊ***wmmmm  ̂
AS soœ 

G

¦ Cet après-midi AUTOCAR vert chauffé l
a POUR LA

f VUE DES ALPES !
f  Départ : Aller 13 h. 30 place de la Poste !
« (arrêt Vauseyon). H

J Retour : 17 h. 15 Hôtel de la Vue des Alpes.

I Garage WITTWER - Sablons 53 \s Téléphone 52.668 B1 _ ¦

te coin des
prix réduits 

petits pois verts . Fr. -.80
petits pois fins . . . 1.15
petits pois et carottes -.85
haricots verts . . . -.90
haricots fins . . . .  1.20
en légumes reverdis
carottes -.75
haricots cassoulets . -.50
poires moitiés . . . 1.—
le tout en boites d'un litre
cœurs de laitues M -.55
cœurs de laitues 1 M -.95

-ZIMMERMANN S.A.

J%A
Machines
à coudre

sortant de révision, â
vendre, dep. Fr. 50.—

Couseuses
modernes S. A.
Faubourg de l'Hôpital 1

Téléphone 52.932



Une minute avec
M. René Benjamin

Carnet de l'indiscret

A l 'issue de la très belle conféren-
ce qu'il donnait hier à Neuchâtel ,
M.  René Benjamin, en l 'honneur de
qui une réception avait été organisée
dans un salon hospitalier de notre
ville , a bien voulu se départir de son
habituelle réserve. Minutes rares et
précieuses au cours desquelles l'é-
minent écrivain a porté sur notre
pays un jugement sensible et pro-
fond  :

— En ces temps d'à peu près , dit-
il, où tout est bouleversement et
mensonge, on éprouve chaque jou r
le désir de prendre le train pour al-
ler voir dans les d i f férents  pays si
ce que l'on dit d'eux est vrai. Eh
bien, pour ma part — et beaucoup
de Français sont comme moi — c'est
en Suisse que je reviens le plus vo-
lontiers parce qu'aucun spectacle
n'est p lus réconfortan t que celui de
cette démocratie sage qui donne à
tant de nations une leçon.

«Je  me suis laissé dire , ajoute-
t-il, que les Suisses lisent beaucoup
de, journaux français . Qu'ils se gar-
dent cependan t de l'influence
amoindrissante d'une certaine pres -
se parisienne qui fausse les esprits
et abaisse le niveau intellectuel de
ses lecteurs. Sachez bien que nous
regrettons, en France, l'opinion que
ces journaux- là vous donnent de no-
tre pays. »

Ces paroles courageuses sont trop
près de notre op inion personnelle
— nous avons dit à plusieurs repri-
ses ce que nous pensions de « Paris-
Soir » et de sa détestable conception
du journalisme — pour que nous
hésitions à les approuver.

Par ailleurs, M. René Benjamin,
dont on admire chaque f o is l'éton-
nante facilité qu'il apporte à traiter
un sujet ct à tenir, sans aucune
note , un auditoire sous le charme de
son éloquence , a bien voulu nous
donner quelques précisions sur la
façon dont il prépare ses confé-
rences.

— La conférence , dit-il , est un
art. Celui qui s'y dévoue doit la
traiter comme un peintre traite un
tableau . Il doit se pénétrer de ce
qu 'il a à dire, et arriver devant ses
auditeurs avec la volonté bien éta-
blie d'entretenir avec eux une con-
versation familière . On doit « sen-
tir » son public ; et celu i-ci vous
mène . Il n'y a p as d'autre secret que
celui-ci : avoir quelque chose à dire
et le dire avec conviction. »

m• «
Modestie et sagesse. Il y  a long-

temps que l'on sait que ce sont l'es
deux qualités dominantes de M.  Re-
né Benjamin. Et l'on regrette , une
fois de plus, que tous ceux qui nous
viennent visiter ne les possèdent pas
an même degré que lui. (g.)

LA VILLE
AU JOUR LE JOUR

La question du théâtre
L' opinion formulée par Mme Gaby

Morlay sur le théâtre de Neuchâtel
a fort  intéressé le public neuchâte-
lois qui, dans l'ensemble, l'approuve.

Ce n'est pas d'aujourd'hui , en ef-
f e t , que les Neuchâtelois maugréent
contre iinconfort de leur théâtre et
sont d' avis que les autorités de-
vraient bien s'occuper un peu de lui.
Il se trouve même des gens qui esti-
ment que le crédit de 25,000 f r .  vo-
té pour la construction d'une vespa-
sienne sur la place A.-M. Piaget eût
été mieux employé si on l'avait des-
tiné à la réfection partielle du
théâtre.

On dit... on dit... Et cela prouve
que le public ne demeure point in-
d i f f éren t .

Du lait sur la chaussée
Mercredi matin, un laitier a ren-

versé son char à l'intersection de
la rue Louis-Favre et de l'avenue
de la Gare. Quelque 120 litres de
lait ont été répandus sur la chaussée.
Au Conservatoire

Audition d'élèves
Un fâcheux hasard ayant fait coïnci-

der l'intéressante audition d'élèves de M.
Adrien Calame avec une conférence de
René Benjamin, cette dernière fut une
redoutable concurrente sans laquelle 11
est certain que la salle du Conservatoi-
re aurait été mieux garnie.

Les trois élèves de la classe de virtuo-
sité, trois jeunes gens aux tempéraments
très différents, jouan t avec l'accompagne-
ment de leur- maître, il est certain que
cet appui leur donna de l'assurance, les
souleva au maximum et lexir permit d'af-
firmer une sûreté de bel aloi . Le travail
accompli par ces jeunes pianistes pleins
d'enthousiasme et de ferveur montra clai-
rement aux auditeurs attentifs le soin, la
vigilance d'un maître qui connaît non
seulement son métier, mais qui sait pré-
senter ses élèves doués sous le jour le
plus propre à mettre leur jeune person-
nalité en relief , et veut les encourager
dans la voie difficile , mais semée de no-
bles jouissances, qu 'ils ont prise. Trois
concertos formaient le programme de cet-
te audition ; M. M. Stambach fit preuve
de sûreté et d'une solide technique dans
celui de Schumann ; M. R. Sommer, au
tempérament déjà mûr et au jeu brillant,
fut l'intéressant et chaleureux interprète
du concerto en la mineur de Grleg : M.
de Marval , enfin , était l'exécutant très
mnitre de lui . très compréhenslf . des no-
bles pages que sont les trois mouvements
du concerto en sol mineur de Men-
del ssohn. Nous félicitons maître et disci-
ple* des beaux résultats de leur étroite
collaboration M. J.-C.

A PROPOS D'UN EMPRUNT
DE LA SOCIÉTÉ DE NAVIGATION

ET DE SON REMBOURSEMENT ANTICIPÉ

Ce n'est un secret pour personne
que la situation de notre compagnie
de navigation est assez critique com-
me celle, d'ailleurs, d'autres entre-
prises analogues. La société a elle-
même demandé au début de 1937 à
l'Association pour le développement
économique de Neuchâtel d'entre-
prendre l'étude de la question de la
navigation sur nos lacs.

Notre propos d'aujourd'hui est
d'examiner non pas ce qu'il est ad-
venu du projet de réorganisation
de nos bateaux , mais une question
relative à l'un des emprunts de la
société. Celle-ci, en effet , a contracté
en 1911 un emprunt de 700,000 fr.
à 4 Vt %, destiné sauf erreur à payer
les unités commandées à ce moment-
là, le Neuchâtel et le Fribourg, et à
transformer l'yverdon.

Le passif''de ia société est encore
chargé d'un autre emprunt de 1887
dont le montant est actuellement
d'environ 150,000 fr.

Le service de ces deux emprunts
est garanti par les engagements des
trois cantons riverains de Fribourg,
Vaud et Neuchâtel , et de la ville de
Neuchâtel, lesquels versent chacun
à cet effet 10,000 fr. par année , soit
en tout 40 ,000 fr. Mais l'amortisse-
ment de l'emprunt de 1911 est exces-
sivement lent puisqu 'il ne sera
achevé qu'en 1977 ; les unités qui
ont été achetées avec cet argent au-
ront alors (si elles existent encore)
plus de 60 ans. A fin 1936, le ca-
pital à amortir était de 647 ,500 fr.,
c'est-à-dire qu'il n 'avait été rem-
boursé qu'un peu plus de 50,000 fr.

La société de navigation , dans le
but aisé à comprendre de réduire
ses charges, propose aujourd'hui aux
porteurs d'obligations de l'emprunt
de 1911 de réduire l'intérêt de 4 M %
à 3 K % ou de rembourser les titres
au pair le 30 juin prochain.

Ces propositions ont suscité des

commentaires de la part du Bulletin
financier suisse. Ce journal, après
avoir formulé dans un premier en-
trefilet des observations d'ordre
technique sur cette conversion , pa-
raît émettre des doutes sur la vali-
dité de l'opération. Le prospec-
tus d'émission parle d'un rembour-
sement par annuité selon un plan de
tirage, mais non pas d'un rembour-
sement total anticipé.

D'après des renseignements qui
nous ont été obligeamment fournis
par la Banque cantonale neuchâte-
loise, le contrat d'emprunt fait avec
les banques avait prévu la possi-
bilité de rembourser l'emprunt en
tout ou partie par antici pation. Mais
le prospectus, qui est déterminant
pour le public souscri pteur , ne souf-
fle mot de cette importante réserve.
Or le texte de la convention et celui
du prospectus devraient être rigou-
reusement identiques.

Il apparaît donc qu 'en principe le
Bulletin financier suisse est dans le
vrai, encore qu'il ne formule aucune
des conclusions que justifierait son
exposé. On peut dès lors douter que
des obstacles se dressent contre la
conversion actuellement en cours. Il
n 'était cependant pas inutile de faire
connaître l'opinion du journal fi-
nancier romand.

Grâce à la réduction d'intérêt
qu'elle propose , la société de navi-
gation fera actuellement une éco-
nomie de 4800 fr. On n 'a pas indiqué
à quoi cette somme serait attribuée.
Le service des emprunts est assuré ,
rappelons-le, par des subventions
des pouvoirs publics. Le plus rai-
sonnable serait , semble-t-i l, d'affec-
ter l'économie d'intérêts à un rem-
boursement accéléré de l'emprunt.
Amortir des bateaux en 70 ans, c'est
bien long. Il est vrai que la flotte
actuelle figure au bilan pour 820.000
francs pour Quatre bateaux, dont
l'un a près de 70 ans. (w.)

VIGNOBLE

COLOMBIER
Conseil général

Conversion d'emprunts
(c) Dans sa séance de mardi soir, le
Conseil général a ratifié une convention
avec la Banque cantonale neuchâteloise,
concernant la conversion des soldes des
emprunts communaux de 1895 et 1909.

Du rapport présenté par le Conseil
communal à l'appui de la convention, 11
résulte que le montant des amortisse-
ments sur ces emprunts se monte pour
cette année à 21,000 fr. et il augmenterait
rapidement dans les années futures en
raison du fait que le remboursement In-
tégral serait un fait accompli dans neuf
ans, soit en 1947.

En 1924, les emprunts communaux fi-
guraient au bilan pour une somme de
1,116,134 fr; 75. Ce poste n'est plus, en
1938, que de 483.500 fr.

Considérant d'une part, la diminution
du passif de la commune dans les quinze
dernières années et le rythme accéléré
des remboursements de la dette actuelle
par le jeu des plans d'amortissements,
d'autre part , la situation du marche de
l'argent favorable à l'emprunt, l'autorité
communale compétente estime le moment
opportun pour procéder à la conversion
du solde des emprunts précités ou .à leur
remboursement en contractant un nouvel
emprunt de 230,000 fr.

La Banque cantonale neuchâteloise est
disposée à prendre ferme cet emprunt
amortissable en 20 ans, au taux réduit de
3'4% et au cours de 98 •/». L'annuité est
de 15,850 fr . environ. L'annuité globale
des deux emprunts à convertir dépassait
31,000 fr.

Le rapport mentionne que cette conver-
sion rendrait possible une réduction des
charges des contribuables et le Conseil
communal pourrait également envisager
une baisse du tarif des eaux.

Ces perspectives, souhaitons-le, affer-
miront la bonne renommée financière de
la localité et contribueront certainement
à ranimer sa vie économique, en favori-
sant l'occupation des appartements vides
toujours assez nombreux. Un taux d'im-
pôt diminué pourrait avoir pour effet
d'attirer des personnes du dehors.

C'est à l'unanimité que le Conseil gé-
néral a ratifié la convention. Les soldes
des emprunts 1895 et 1909 sont dénon-
cés au remboursement pour le 31 Juillet
1938.

PESEUX
Un cambriolage

(c) S'étant absenté pendant quel-
ques jours au début du mois, un
jeune ménage habitant le chemin des
Meuniers eut la désagréable sur-
prise de constater , en rentrant ,
qu'un cambriolage avait été commis
dans l'appartement.

Un audacieux voleur qui devait ,
semble-t-il, fort bien connaître les
lieux, réussit à briser une fenêtre
et à faire main basse sur une somme
supérieure à deux mille francs qui
se trouvait dans un meuble à secret.

Plainte a été déposée, mais rien
n'a été retrouvé jusqu 'à ce jour. •-(

CRESSIER
JCtat civil

(c) En 1937, l'officier d'état civil a célé-
bré 6 mariages, enregistré 10 décès et
inscrit 6 naissances.

Etat m i l i t a i r e
(c) Les 72 hommes astreints au service
actif se répartissent ainsi : landsturm
18, landwehr 13, élite 41. Les services
complémentaires comptent 29 hommes ;
18 citoyens sont exemptés définitivement
et 8 temporairement. Quarante-sept hom-
mes sont astreints au payement de la
taxe militaire.

RÉGION DES LACS
BIENNE

L'affaire Schupbach-Nicolet
Incident à la prison

(c) Mardi après-midi, Schupbach,
l'un des accusés dans la double af-
faire de la mort de M. Nicolet et
d'un de ses enfants, pris soudain
d'une crise nerveuse ou de folie, a
brisé les meubles qui se trouvaient
dans sa cellule. Alerté par le bruit,
le geôlier se rendit en toute hâte
voir ce qui se paissait. Devant la fu-
rie déchaînée de Schupbach, il alla
chercher du renfort en alarmant les
gendarmes. Ceux-ci durent employer
des gaz lacrymogènes pour s'empa-
rer du meurtrier, qui s'était armé
d'un pied de tabouret pour assom-
mer quiconque entrerait dans sa cel-
lule.

En ce qui concerne le docteur Bes-
sire, dont . nous avons parlé mairdT, j l
y a lieu de préciser qu'il est parti
de Bienne au mois de décembre der-
nier, avant que l'affaire Nicolet n'é-
clate. Le docteur B. passe l'hiver sur
la Côte d'Azur, comme il le fait cha-
que année. Son lieu de résidence est
connu. Un journal de Bienne écrit
hier qu'il n 'est pas impossible qu'il
vienn e spontanément se mettre à la
disposition de la justice pour éclair-
cir les circonstances de la mort de
l'infortuné Paul Nicolet .

NIDAU
Une plaisanterie
qui coûte cher

Nos lecteurs se souviennent encore
de l'histoire des automobilistes qui,
se prom enant à travers le Seeland
en tirant à coups de revolver sur des
corneilles, abattirent un cheval de
labour près de Walperswil. II s'agis-
sait 4'un jeune Bernois qui voulait
prouver à un de ses amis suédois son
adresse au tir. Cette fusillade intem-
pestive avait causé une certaine émo-
tion ; l'affaire est venue hier matin
devant le juge de paix du district de
Nidau. Le jeune homme a été con-
damn é pour contravention à l'arrêté
sur la chasse, à 350 fr. d'amende. Un
arrangement est intervenu avec les
propriétaires du cheval , pour lequel
il paiera 800 fr. Les frais sont mis à
sa charge, au total quelque 350 fr., ce
qui met le prix de revient des cor-
neilles à plus de 1500 francs !

| VAL-DE -TRAVERS [
Ii'Areuse déborde

Les pluies torrentielles de ces jours
derniers et la fonte des neiges sur
les hauteurs ont fait déborder l'Areu-
se, dans la nuit de lundi à mardi. En-
tre Môtiers, Boveresse, Couvet s'éten-
dait mairdi une immense nappe d'eau.

Ue sursis concordataire
de la Banque d'Epargne

de la Côte-aux-Fées
La « Feuille officielle » publie un

avis du commissaire au sursis de la
Banque d'Epargne de la Côte-aux-
Fées, dans lequel il est dit entre
autres :

« Par décision du 5 janvier 1938,
le tribunal cantonal a prolongé de
six mois, soit jusqu'au 2 août 1938,
le sursis concordataire accordé à
la Banque d'Epargne de la Côte-aux-
Fées.

» Le projet de concordat par aban-
don d'actif , le préavis du commis-
saire, ainsi qu'un bilan sommaire et
un résumé de l'inventaire et de l'état
q,u passif , sont mis à la disposition
des créanciers qui justifieront de
leurs qualités , et cela au greffe du
tribunal cantonal , à Neuchâtel. Le
projet de concordat est en outre dé-
posé à disposition des créanciers au
siège social de la débitrice , à la
Côte-aux-Fées.

» Le délai pour prendre connais-
sance des pièces exp ire le 14 février
1938. Pendant ce délai , les créan-
ciers ont le droit de former oppo-
sition au projet de concordat , soit
par lettre adressée au tribunal can-
tonal de Neuchâtel , soit par inscrip-
tion de leurs noms sur une liste dé-
posée chez le commissaire au sursis
et au siège social de la débitrice.
Les créanciers qui ne feront pas
opposition pendant ce délai seront
réputés approuver le concordat. »

LES BAYARDS
Conseil général

(c) Le projet de budget pour 1938 éla-
boré par le Conseil communal a été dis-
cuté mardi soir. Le Conseil général a ap-
porté quelques légères modifications dont
la plus Importante est un modeste crédit
de 30 fr. â la bibliothèque scolaire.

Les amortissements absorbent 9500 fr.
La situation de la commune s'améliore et
on entrevolt la suppression des déficits.
Cependant, le budget accuse un déficit
de 754 fr . 95 parce que le Conseil com-
munal a préféré faire entrer dans les
comptes de 1937 un remboursement d'as-
sistance de 2000 fr . qui sera effectué à la
fin de ce mois.

A propos de remboursement d'assistan-
ce, le Conseil général Insiste vivement
pour que l'autorité executive, en applica-
tion de l'article 56 de la loi sur les com-
munes, récupère certaines dépenses d'as-
sistance. Contre le préavis du Conseil
communal, l'assemblée a voté le crédit
budgeté de 500 fr . pour le subventionne-
ment de travaux de chômage.

L'émission d'un emprunt de 100,000 fr.
afin de consolider la dette flottante et de
rembourser le solde de l'emprunt de
1906 a été longuement discutée. Le Con-
seil général a chargé le Conseil communal
d'étudier à nouveau cette question, d'exa-
miner d'autres possibilités plus avanta-
geuses pour nos finances et de présenter
un rapport lors d'une prochaine séance.

Dans les divers, le secrétaire adresse des
remerciements au Conseil communal pour
toute la peine qu'il s'est donnée afin
d'apporter un allégement aux mesures
trop rigoureuses imposées par le service
vétérinaire durant la fièvre aphteuse.

Le bureau du Conseil général est com-
plété par la nomination du vice-président
en la personne de M. Georges Vaucher.

Tribunal du Val-de-Ruz
(Audience du 19 janvier )

Bruyant plaideur
(c) La première affaire de cette Ire au-
dience de l'année doit être renvoyée, en
dépit de l'inculpé qui interrompt à chaque
Instant le président pour plaider en sa
faveur et raconter l'histoire à sa façon.

Cela va même si loin, qu'après deux ou
trois avertissements demeurés sans effet ,
ce bruyant plaideur est emmené par
l'agent de service.

On l'entend poursuivre son obstiné
plaidoyer Jusque dans l'escalier!

Jeux de mains
Le 8 Janvier dernier, dans un restau-

rant de la Jonchère, deux consomma-
teurs, Jeunes gens un peu trop vifs, ont
eu des explications plutôt difficiles, qui
se sont terminées par un pugilat au
cours duquel les poings entrèrent vigou-
reusement en action.

Les prévenus ne se présentent pas. Us
ont reconnu les faits, ce qui est louable,
et l'on sait même lequel a commencé, ce
qui est rare! En conséquence, ce dernier
a la plus forte amende, soit 10 fr., et
5 fr . de frais. Son compagnon s'en tire
avec S fr. d'amende et 2 fr. de frais.

Le verglas
On se souvient qu'aux environs du

Nouvel-an, les chemins étaient devenus
très dangereux et glissants. La route de
la Vue des Alpes ne faisait naturelle-
ment pas exception. Aussi fallait-Il être
d'autant plus prudent.

TJn conducteur de camion de Serrières,
qui descendait près des Loges, crut pou-
voir continuer la descente en quatrième
vitesse, et à une allure relativement forte.
C'est trop dans ces circonstance s spé-
ciales. Aussi, les faits le prouvèrent-ils.
TJn automobiliste qui montait — beau-
coup plus lentement, lui , étant Bernois
— fut accroché au passage par le camion
qui, voulant reprendre sa droite, eut
quelque peine à maintenir son parfait
équilibre. L'auto tamponnée fut passa-
blement « cabossée », mais il n'y eut heu-
reusement aucun accident de personnes.

L'inculpé est condamné par défaut à
une amende de 20 fr. et 5 fr. de frais.

Un mauvais moyen
Comparait ensuite un de ces Infortunés

colporteurs qui essayent toujours d'échap-
per aux articles du règlement en vendant,
leur marchandise sans patente.

Il est vrai que ces patentes sont chères,
mais le président fait justement remar-
quer qu'il est d'autres moyens de s'en
tirer. Et malgré la pitié qu 'on pourrait
avoir pour le jeune homme en question,
11 faut appliquer la loi , soit 20 fr. d'a-
mende et 3 fr. de frais.

Un découvert
Une sommelière employée dans un éta-

blissement de Valangin et préposée parti-
culièrement au service des tabacs et ci-
gares, quitta sa place ces derniers temps,
en laissant un découvert de 70 fr. dans
la caisse de la vendeuse.

D'autres circonstances troublantes ont
accompagné le départ de la demoiselle,
mais pour l'Instant seul subsiste le délit
d'abus de confiance. '

Les réquisitions du procureur sont donc
appliquées soit 20 jours de prison et 10
francs de frais. F. M.

| AUX MONTAGNES

LA CHAUX-DE-FONDS
Grave chute d'un chef

de manœuvre à, la gare
Un grave accident s'est produit

mardi matin , aux environs de 9 h.,
sur le champ de manoeuvres de la
gare C.F.F. de la Chaux-de-Fonds.
M. Ernest Bœgli, chef aux manœu-
vres, se trouvait sur le marchepied
d'un vagon. En quittant le vagon en
question , M. Bœgli mit le pied sur
une couche de glace et glissa. Dans
sa chute, le malheureux fut projeté
contre le rail au moment où passait
un vagon. U fut relevé sérieusement
blessé, le cuir chevelu presque en-
tièrement enlevé.

M. Bœgli fut transporté à la cli-
nique Montbrillant . L'état du blessé
est satisfaisant.

JURA BERNOIS
Chemin de fer

Soleure-Moutier
Les assemblées séparées des action-

naires de priorité et de tous les ac-
tionnaires du chemin de fer Soleure-
Moutier ont eu lieu le 15 janvier, à
Soleuire et ont accepté, à l'unanimité,
les propositions du conseil d'admi-
nistration soit : l'approbation du plan
définitif d'assainissement financier,
la revision d'es statuts rendue néces-
saire par l'aissaiinissemenit et par l'en-
trée en vigueur du nouveau Code des
obligations et l'introduction de gages
de troisième rang pour le nouvel em-
prunt de conversion de 1,250,000 fr.,
jusqu'ici de deuxième rang avec la
même garantie de la commune de So-
leure.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel

19 Janvier
Température : Moyenne : 4.d. Minimum :

1.2. Maximum : 7.4.
Baromètre : Moyenne : 720.2.
Eau tombée : 2.8 mm.
Vent dominant: Direction: Ouest. Force:

Modéré à fort l'après-mldl.
Etat du ciel : Couvert ; éclalrcies passa-

gères de 15 h. 30 à 17 h. environ;
pluie intermittente depuis 9 h. 30.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel : 7195)

Niveau du lac, 18 Janvier, 7 h. 30. 428.96
Niveau du lac, 19 Janvier, 7 h. 30, 429.01

L'Etemel est mon berger. Quand
Je marche dans la vallée de l'om.tare de la mort. Je ne crains riencar tu es avec moi. Psaume XXirr

Monsieur André Barbezat, son fil*
à Serrières ;

les familles parentes et alliées ;
Madame Ochsenbein, à Colombier,
ont le chagrin d'annoncer le décès

de leur chère maman, parente, araie
et dévouée employée,

Madame
Laure-Emilie RICHARD

que Dieu a reprise à Lui, dans w
44me année, après une longue et pé-
nible maladie, courageusement sup-
portée.

Hôpital des Cadolles, le 19 j an-
vier 1938.

L'incinération aura lieu samedi 22
janvier, à 13 heures. Culte au Cré-
matoire pour les parents et les amis.
Cet avis tient Ueu de lettre de faire part

A NEUCH A TEL ET DANS LA RÉGION

Les conférences

Le peu que nous savons de la guerre
d'Espagne n'a satisfait en nous, Jusqu 'à
maintenant, que cette curiosité angoissée
et Insatiable qu'éveUle tout drame dont
on est le témoin. Mais notre esprit n'a
pas cessé, depuis le 18 Juillet 1936. de
nourrir le désir Inquiet de savoir. « Sa-
voir pourquoi ». Nous avons suivi, à tra-
vers les dépêches de Journaux, les phrases
successives de cette tragédie; mais, de-
meurés prudents devant les efforts que
font les uns et les autres pour obtenir
nos sympathies, nous n'avons pas com-
pris. Or, M. René Benjamin, qui est en
même temps qu'un grand esprit curieux
4e son tempSi un des plus prestigieux
bâtisseurs d'images verbales, nous a aidé,
hier, à comprendre. Avec lui, nous avons
fait le voyage dans cette Espagne déchi-
rée, mais demeurée ardente — à Tolède,
à Bilbao, à Séville, à Madrid , à Salaman-
que — et nous avons rencontré l'âme es-
pagnole. Non pas celle de Prosper Méri-
mée et de Pierre Louys — mais la vraie.

Conférence de partisan, ai-Je entendu
dire à la sortie. Non!... M. Eené Benja-
min est de ces Français comme nous les
aimons, cultivés et sensibles, ennemis des
idées générales, mais toujours prêts à
respecter l'opinion d'autrui. Il n'a, hier,
pas dit un mot qui pût froisser quicon-
que ne pense pas comme lui. Mais avec
quelle frémissante lucidité il a su parler
de ce qu'il a vu et compris. Et comme
on le sent ébloui de tout ce qu'il a de-
viné et senti .

Avec un art dans lequel 11 est passé
maître, et pendant deux heures pleines
— sans aucune note — parlant avec cet-
te merveilleuse facilité qui le rend inéga-
lable, 11 nous a brossé de l'Espagne vraie,
actuelle et vivante, un tableau que nous
n'aurons garde d'oublier.

Est-il besoin de dire que cette troisiè-
me conférence de Belles-Lettres, qui avait
attiré à la Salle des conférences le public
des très grands Jours, a obtenu un suc-
cès considérable ? (g.)

Au cœur de l'Espagne

Madame Albert Maire, ses enfants
et petits-enfants, à Serrières, Bôle
et l'Isle ;

les familles Maire, Fallet, Perriraz,
à Neu châtel et à la Coudre ;

Sœur Rachel Maire, à Saint-Loup;
les familles Balsdger et Duren-

matt, à Neuchâtel,
ainsi que toutes les familles pa-

rentes et alliées, font part à leurs
amis et connaissances du décès de
leur cher époux, père, grand-père,
frère , beau-frère, oncle, neveu, cou-
sin et parent,

Monsieur Albert MAIRE
que Dieu a rappelé à Lui, dans sa
60me année, après quelques mois de
maladie.

Ma grâce te suffit.
Car vous êtes sauvés par grâce,

par la foi; et cela ne vient pas de
vous, c'est un don de Dieu.

Eph. n, v. 8.
L'enterrement aura lieu le samedi

22 janvier, à 11 heures. Culte pour
les parents et amis à 10 h. 30.

Domicile mortuaire: Cité Suchard
28, Serrières.

Bulletin météorologique
des C. F. F., du 19 Janvier, à 7 h. 10
¦ -" m

S 3 Observations „ „
|| Wies a^a*, £* TEMPS ET VENT

280 Bâle -f 3 Nuageux Canne
543 Berne -j- 2 Couvert »
587 Cotre 0 Nuageux VtS.-O.

1543 Davos — 7 » Calme
632 Fribourg .. -j- 3 Qq. nuag. »
394 Genève ... -f- 1 Tr. b. tps >475 Claris .... — 2 Couvert »

1109 Goschenen — 1 Qq. nuag. »
566 Interlaken + 2 Nuageux >
995 Ch.-de-Fds 0 » >
450 Lausanne . 4- 4 Tr. b. tps >
208 Locarno ... 4- 2 Nébuleux »
276 Lugano ... -f 3 Nuageux »
439 Lucerne ... -j- 2 Couvert »
398 Montreux . 4- 4 Nébuleux »
482 Neuchâtel . -f 5 Couvert »
505 Ragaz 0 Tr. b tps »
673 St-Gall + 3 Nuageux »

1858 St-Morltz . — 7 Qq. nuag. »
407 Schaffh" . + 3 Couvert »

1290 Schuls-Tar. — 6 Nuageux Vt d'O.
537 Sierre 0 Tr. b. tps Calme
562 Thoune ... + 3 Couvert >
389 Vevey -j- 3 Qq. nuag. »

1609 Zermatt ... — 4 » »
410 Zurich ... 4- 5 Nuageux »

IMPRIMERIE CENTRALE ET OE LA
FEUILLE D'âVIS DE NECCHATEL 8.*.

Etat mû de Neuchâtel
MARIAGES CfiLfiBRfiS

8. Frédéric-Gustave Epplé et Jeanne-
flélène Schumacher, tous deux à Neuchâ-
tel.

15. Alfred-Gottlieb Bubel i et Hélène-
Louise Hlrschi , tous deux à Neuchâtel.

17. Willy Favre et Alice-Rosa Beuchat,
tous deux à Neuchâtel.

En cas de décès, téléphonez 1
de jour : 53.604 de nuit : 53.605 I

Pompes funèbres E. Evard 1
RUE DU SEYON- M

Collaborateur: E. Pasche-Wasserfallen ¦
m**vvrwrrt̂m*w**mÊ *w*r**mma ***m

Les membres de la Croix-bleue ,
section de Corcelles-Cormondrèche-
Peseux, sont informés du décès de

Monsieur Alexandre DUBOIS
membre actif de la section, et sont
priés d'assister à son ensevelisse-
ment qui aura lieu le vendredi 21
janvier, à 15 heures.

Domicile mortuaire : Charmettes
No 39.

Le comité.

Je suis la résurrection et la vie.
Celui qui croit en Mol vivra quand
même U serait mort, et quiconque
vit et croit en Mol ne mourra
Jamais. Jean XI, 25.

Madame Emma Dubois-Bolle, à
Neuchâtel ;

Monsieur Samuel Dubois et ses en-
fants, Jacques, André et Nelly, à
Seraing ;

Monsieur et Madame Jean Kerjean-
Dubois, à Paris ;

Monsieur et Madame Joseph Tra-
versa-Dubois et leurs enfants, Carlo
et Claude, à Berne ;

Monsieur et Madame Paul Dubois,
à Sainte-Croix ;

Monsieur et Madame Willy Meier-
Dubois, à Zurich ;

Mademoiselle Ruth Dubois, à Su-
matra (Indes) ;

Monsieur Jean Dubois, à Neu-
châtel ;

les familles parentes et alliées,
ont la profond e douleur d'annon-

cer le départ de leur bien-aimé
époux , père, frère , oncle et parent ,

Monsieur

Alexandre DUBOIS-BOLLE
qu'il a plu à Dieu de rappeler à Lui ,
aujourd'hui , dans sa 70me année.

Le service religieux et l'ensevelis-
sement auront lieu le vendredi 21
janvier , à 15 heures.

Domicile mortuaire : rue des Char-
mettes 39.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Heureux ceux qui procurent la
paix, car Ils seront appelés enfants
de Dieu.

Monsieur Henri Schnegg, à Bou-
jean , et sa famille annoncent le
décès subit de

Mademoiselle
Isaline SCHNEGG

survenu le 18 janvier 1938, à l'hô-
pital des Cadolles.

_ L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu le vendredi 21 janvier, à 13 heu-
res. Culte à la chapelle de l'hôpital
à 12 h. 40.

Cela, va bien, bon et fidèle ser-
viteur, entre dans la Joie de ton
Seigneur. Matta. XXV, 21.

Monsieur César Bonjour, ses en-
fants et petits-enfants, à Lignières ;

Monsieur Marcelin Bonjour, à Li-
gnières ;

Madame veuve Emile Bonjour, à
Neuchâtel ;

les enfants et petits-enfants de fen
Ernest Bonjour, à Lignières,

ainsi que les familles parentes et
alliées font part du décès dte leur
chère soeur, belle-sœur, tante, grand'-
tante, cousine et parente,

Mademoiselle
Sophie-Elise BONJOUR

que Dieu a rappelée à Lui, dans sa
81me année, mardi 18 janvier 1938,

Lignières, le 18 janvier 1938.
L'ensevelissement aura lieu à Li-

gnières, le jeudi 20 janvier, à 13 h. 30.
On ne touchera pas

Cet avis tient Ueu de lettre de faire part

Etant Justifiés par la Fol, nom
avons la Paix avec Dieu par notre
Seigneur Jésus-Christ.

Romains V, v. 1.
Monsieur F. Berner , en Australie ;

Madame et Monsieur Edgard Aug-
thie-Berner, à Londres ; Monsieur et
Madame Samuel Berner et leurs en-
fants , à Serrières ; Madame et Mon-
sieur René Perret-Berner et leurs
enfants , à Peseux ; Monsieur Henri
Berner, au Canada ; Monsieur et
Madame René Berner et leurs en-
fants , à Genève ; Monsieur et Ma-
dame Jean Berner et leurs enfa nts,
en Belgique ; Mesdemoiselles Alice
et Marion Berner, à Peseux; Made-
moiselle Emma Faucherre, à Serriè-
res, et les familles alliées, ont la
douleur de faire part de la perte
qu'ils viennent d éprouver en la
personne de

Mademoiselle Marie BERNER
leur chère sœur et tante, que Dieu
a reprise à Lui aujourd'hui, dans
sa 79me année.

Peseux, le 18 janvier 1938.
Châtelard 33.

H lui dit: c Voici le repos. Lais-
sez reposer celui qui est fatigué. »

Esaïe XXVm, v. 12.
(Versets choisis par la défunte.)

L'ensevelissement aura lieu jeudi
20 courant, à 13 heures. Culte an
domicile à 12 h. 30.


